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EDITION
EXPLOSION^ D£ VITRIOL

Paxu une manufactaro d« paplor 

Trois bomiuos blosaûs

QuéuFC, 23—Hier matin à dix 
heures un bien pénible accident eut 
arrivé sur i*-» dépendance» de l’éta- 
|) Usinent de papeterie de MM. J. 
et W. Keed, rue Saint-Paul. Voici 
comment

on sait que le vitr*ol entre pour 
une forte partie dans le blancbis- 
fAtfe et le fini as âge du papier. MM. 
held ufacturent en grand, et en 
conséquence utilisent une énorme 
quantité de ce liquide dangereux, 
M Os j°ur8 rternier8 recevaient 
plusieurs bocaux et dans les chars 
qce couple «o sont brisés, mettant 
te feu é Pemballage des autres, 
mais ne causant pas d’autres dé- 
géts

Hier matin, le contre-maître de 
M. M. Eeid, M. William Scott, aidé 
de MM. Antoine Martel et Joseph 
Glgnac, transférait d’une boîte en 
partie brfilée à une autre un bocal 
contenant 170 livres de vitriol, 
quand une explosion terrible s'est 
produite inondant et brûlant la 
figure, ies mains et les jambes do 
M. Scott et causant des blessures

Craves aux mains de ses deux aides.
e§ vêtements des trois victimes 

de cet aocideut ont été complète­
ment d droits.

On manda le docteur Lemieux 
qui arriva immédiatement accom-

Sagaé de plusieurs étudiants eu rn6- 
ecine qui lors de l’accident étaient

au cours.
Les blessures do Oignao et do 

Martel ne sont pas très graves, 
mais Scott était en proie à des dou­
leurs a roces, et les chairs, qui de- 
vrout fatalement tomber en lam­
beaux, offraient un spectacle hor­
rible à voir.

Le. blessés ont été transportés à 
Wurs residences respectives après 
'it premier pansement .

fl y a que’uues années un acci­
dent analogie. brûlait les chairs des 
Umbes d’un jeune homme du nom 
d» McWiHiam, qui lui aussi avait 
sosmiri l’imprudence de poser trop 
jpfécipitarauiont sur un corps dur 
un bocal rempli de vitriol. Lui 

était à remploi du M. M.
R%iï.

Noyà»
23 — L’échevin Ans

Il a été vu pour la dernière fois 
hier matin, dans la cour dis scie­
ries de M. 11 ayes, ici, et ce dernier 
lui a demandé ce qu’il voulait. Ir­
vine n’a fait aucune réponse ; mais 
M. Haye», qui s’était retourné, a 
entendu presque immédiatement le 
bruit de la chute d’un corps dans 
l’écluse des scieries,d’où l’eau avait 
toutefois été retirée. 11 appela du 
secours, et au bout d’une heure do 
recherches dans la vase, on a trou­
vé le corps d’irvino, la tête dans un 
trou d’eau.

l'TlLV'l'!* - UIVIW

REVOLTE DES SIOUX

La terrible tribu y devient 
menaçante

plus

Préparatif* a la guerre

Bullalo Bill a la teto do ses troupes

Winnipeg, 
drew* sa femme se sont 
vers six heures hier soir eu 
nant sur l’Assinibolne.

Conservateur élu 
Ghatain, 23—La requête

noyé-
pati-

pour
Clan-
pour

Free- 
ïorfolk,

était li-

m
finir© annuler l’élection de M. 
cy, député conservateur,
\Ÿest Kent, a été renvoyée.

M >rt d un M P« P 
SlMCOK. ont.—John Barley 

man, M. B.P. pour North N« 
est décédé ce matin. Il 
Léral.

L élection do Vatulreull
VàüDREuil Station, 22 —Voici 

les majorités respectives des deux 
candidats à l’élection qui a eu lieu 
aujourd’hui, dans le comté de Vau- 
dreuil :

Lalonde Cholette 
Majorité Majorité

Bainte-Justin© de
Newton.................... 2^^

Hudson........................ 13
Saint-Rédempteur. ^
Vau dre u il.................. 80
Sainte-Marthe.......... 77
Saint-Lazare............... 50
Rigaud et Pointe

Fortune.................. 32
Ho Perrot.................... y

248 25ft
248

de
Majorité pour Cholette...........  8

Voici maintenant le résultat 
l’élection du 17 juin dernier :

Lalonde. Lapointe
Ile Perrot......................  59
Vaudreuil (village). 34 22
Village de ('omo.... 23 
Village de Rigaud.. 47 58
Village de Haïute-

Jusiine...................... 24 21
Paroisse de Vau-

dreull.........................  191
Pai oU'BO de Rigaud. 143 149
Paroisse au s>niute-

Marthe ...................... 182 , 87
T. B. Rédempteur... 25 t>4
Sainte - Justine do

Newton.................... 94 252
Salnt-Lazaire............ 171 77

993 899
899

Maj. pour Lalonde.. 94
Pas de rebellion

Ottawa, 23—On ne redoute au­
cun soulèvement des sauvages, 
dans le Nord-Ouest, men qu'il ait 
couru certaines rumeurs alar­
mantes. La police A cheval, du 
reste, compte un milliers d’hommes 
et est en état de réprimer toute 
tentative de rébellion.

11 y a constamment une patrouille 
pour surveiller la frontière.

Enooro 1© petrol©
SOREL, 23—Encore une terrible 

catastrophe ù mettre au crédit de 
la coutume imprudente et dange­
reuse, d’allumer les poêles avec do 
l’huile de charbon.

Hier matin, vers 6 heures, Kduu- 
ftr< iément, journ lier, ayant al­
lumé le poêle voulut verser de 
Pbnile sur le bois. La cruche lui 
échappa des mains et se bris ». En 
un instant les flammes enveloppè­
rent le malheureux et se répandi­
rent partout.

Eveillée par les cris de son mari, 
Mine Clément, Agée de 22 ans, arri­
va en toute hftte, tenant dans scs 
bras un enfant d** sept mois.

Pendant ce temps les passants 
avaient enfoncé la porte ef donné 
l’alarme. En dépit des secours em­
pressés. l’enfant h été brûlé A mort 
®t Mme Clément a reçu des brûlures 
*uxqello«elle ne survivra probable­
ment pas. Le msri quoique très
•ouffrant n’est pas en d ;er.

Bulotd©
Paint-Jean, N. H., 23 Wm Trvi- 

ègé de soixante uns et n’ayant 
Plus Pesprlt lucide, a mis fln A ses 
Jours hier matin Ha famille le sur- 
^cliiau dq près depuis qn 1 ; © 
^mpH, mais il svalt réoK-., vendre- 

soir, à s’échapper de sa maison, 
• Larleton.

Caicaoo, 23—Le colonel Cody 
(Buffalo Bill), a reçu l’ordre de se 
rendre sur lu tUé&tr* des troubles 
causés par la révolte des Sioux. 11 
a télégraphié a ses subalternes do 
la milice du Nebraska de se tenir 
prêts à marcher à une heur© d’avis.

Washington, LS — D’après les 
rapports reçus nu département de 
la guerre, le général Brock© est ar­
rivé hier matin, à la Pine Ridge 
Agency, ivcs sauvages sont dans un 
état d€^granderarexcitation.Grand 
nombre d’entr’eux arrivent de Ko- 
selin Agency, distance de 150 mil­
les. Les danses fantastiques conti­
nuent. Les Gros Ventres, au haut 
du Missouri et ceux qui demeurent 
près du Vieux Fort Belknap ont 
adopté l’idée de la venue du ‘‘Mes­
sie.”

Ces derniers sont très excités.
Hitting Bull a envoyé des émissai­
res à ces tribus et aux Hioux de la 
région augiaise. leur recomman­
dant de se munir d’armes et dému­
ni tîons et de s’unir aux autres 
guerriers des Montagnes Noires, 
au printemps. On fait tous les ef­
forts possibles pour apaiser les 
plus turbulents ; mais le moindre 
acte de violence peut produire un 
soulèvement général. Il ne faut pas 
tarder à meure des troupes sur 
pied.

Pierre, D. B., 23—Une dépêche 
de Gettysburg, comté Potter, adres- 
éu au gouverneur, annonçait que 

sept personnes ont été tuées par 
les sauvages, près de Lebanon, et 
demandait l’aide des troupes. Ou 
n’ajoute cependant pas foi au rap­
port.

M AND AN, 23 — Le shérif Burgen- 
heimer, a reçu ce matin un télé­
gramme de aims, ville situé à qua­
rante milles à l’ouest a’ici, l’infor­
mant que des centaines de person­
nes arrivent des rivières Muddy et 
Heart et disent qu’ils ont été pré­
venus par les Sioux d’avoir à pren­
dre garde à eux. Le shérif a immé­
diatement envoyé des soldats et 
quarante canons à Suns et à Hé­
bron.

Le capitaine Halloran, qui com­
mande à Fort Abraham, outient 
toujours qu’il n’y a aucune raison 
de s’alarmer.

Omaha, 23—11 existe beaucoup 
d’excitation à Hot Springs. Le fa­
meux Messie hioux ayant annoncé 
qu’il remettrait cette ville aux 
Six-Nations, un détachement de 
Hioux s’est rendu sur les lieux pour 
atteindre la remise de la ville. Les 
blancs prennent les armes pour se 
protéger.

A Spnngton on a été informé que 
les sauvages se réunissent à Parma- 
Creek, dans le but de piller les éta­
blissements de colons le long de 
leur réserve. La ville est remplie 
de colons qui ont fui la campagne 
avec tout ce qu’ils ont pu emporter.

Len sauvages se réunissent aussi 
en grand nombre & Belle Fourche, 
lis sont tous armés et bien munis 
de provisions et de munitions.

Ils disent qu'ils s’en vont voir le 
nouveau Messie.

Chicago, 23—Le général Mills re­
garde la situation comme très cri­
tique, il dit que ce mouvement re­
ligieux se prépare depuis un an. Le 
général Crooke lui écrit qu’il sépa­
ra les sauvages loyaux ties autres 
afin de diminuer le nombre et l’in­
fluence des révoltés. 11 faudrait ex­
ercer la prudence pour prévenir un 
soulèvement général. Le mécon­
tentement existe dans beaucoup 
d'endroit© très éloignés les uns des 
autres, et le premier coup de fusil 
sera le signai d une révolte ouverte.
La rage qui s’est emparée des sau­
vages au sujet du Messie existe 
dans le Dakota, Montana, dans le 
Nord du Missouri, A Poplar Creek, 
etc., et on a envoyé des messagers 
dans les campements sauvages du 
Canada.

Chicago, 23—Une dépêche do 
l’agence du Pine Ridge dit que le 
chef “ Nuage Rouge,” a fait le ré­
cit suivant :

11 y a plusieurs années, les trou­
pes sont venues sur la réserve, se 
sont emparées de nos chevaux, et 
ont brûlé nos maisons. Aujourd’hui | sance 
elles reviennent. Je ne veux pas 
que mon peuple se batte. Nous 
avons beaucoup de vieillards parmi 
nous ; nous n’avons ni aunes ni 
provisions et nous sommes trop 
pauvres pour tu te he tel 
suis pas allé aux danses, parce que 
la maladie m’en a empêché. Quand 
je serai rétabli, je m’y rendrai 
pour tâcher de les faire cesser. Ces 
sauvages sont fous, mais 1 hiver les 
fera rentrer dans l’ordre. Je ne 
crois pas qu’il y ait de trouble sé­
rieux. C’est ce que j’ai à dire à ce

Cette déclaration était accompa­
gnée de grands gestes,mais chaque 
phrase était dite délibérément et 
on voyait que le chef no voulait 
*> »h se compromettre plus qu’il ne le 
faisait. . ^ .

De son oflté le général Rrooke dé- 
flnit la situation comme suit. Tout 
ce que je sais, c’est que nous som­
mes ici. Il n’y a pas de doute que 
les sauvages sont très excités, et 
avant notre arrivée les blancs crai­
gnaient d’être massacré».

Notre premier les a rassurés et a 
grandement contribué à raffermir 
le» sauvage s resté* loyaux.

Tous les camps ont é é notifié» de 
notre arrivée. Nous sommes en état 
de maintenir la paix.

“ Ventre déchiré,” un chef vi- 
balterne, prétend ne pas savoir 
pourquoi loi troupe» sont venues 
sur la réserve et prétend qu’on nu 
doit pas taire cesser les danses.

Nous ne voulons pas nous battre,
] diDii, mai* 008 danses font partie

de notre culte qui est le même que 
celui des blancs excepté que nous 
ne passons pas le chapeau.

CüLUMJiiA, C. H., 23—Le gouver­
neur Richardson a reçu aujour­
d’hui de Bishop ville et de Hu inter 
des dépêche» l’informant qu’il y a 
eu des émeutes dan» la première 
Ville et que le» blanc» n’ont pu »e 
protéger contre le» attaque* de» 
sauvages. Ou demande l’aide des 
troupe».

Ecroulement fatal WWW
Jersey City, 23—Une bâtisse à 

quatre étage., -u voie du construc­
tion s’est écrouiue aujourd’hui. Un 
homme tué et une douzaine debles- 
bés.

Grosso faillit©
NEW-York, 23 — On annonce la 

faillite des mineurs “ Laminoirs de» 
Etata-Unis ” dont !«• capital était 
de $4,000,000. Passif $3,916,000.

Difficulté on LitboKraphie
New-York,—23 La “ Bohmer Li­

thographing and Printing Co.’’ est 
en faillite. Elle avait un capital de 
$150000.

Départ de BSm© Birchall
Woodstock, 24 - La femme du 

pendu et Mme West Jones sont 
parties aujourd’hui pour l’Angle­
terre.

Situations vacantes

(AN* TROUVA HA un© maison d» penvon 
" d© 1ère •l.i.-v au Nu luia *',,r Suint 
Ooon™. quelques cimmbrc* S disposer *«eu-

IB —Srge.
lenient.

O

Incendies
Patekson, N. Y., 23—Los manu­

factures de soie de Bramford frères, 
sont brûlées ce matin. Pertes 
$400,000, assurance $200,900.

i;i i«< >i*i

N DEM A N DE une «ervantc au N «J rut»
fct-Antoine._________________ ^

ON DEMANDEimtnédlAtenieot d«»filles 
pour coudre et ax-emblor l**w corsets. 

Ceux qui < on - a -^-nt l'ouvrage •©sunt v»rt fe- 
r»-**-.. Saisir* <t«- AO a 14.A0 par témoins. 
£a remuer a P. E. I aquulî© -41 rue Slj.au- 
rent. Hero»' Huge. *«

(kNDEMAND) n rvân'o Kéneraleau 
r je Sf Hubert-_____ _

<v
* pour au© famiile sans < nîHiii^ ut.©!..1» 

d’Ajre moyen serait préférée, 1M0 rue -ainte- 
Catherine. la—4

A vendre ou a louer

\ VENDUE un hôtel d© premier© < ms^e 
avec* gritn-îe fca.lu, fourneau e? tout 

gn-'.tiont pour f .ire un rot-taurant n 1» c a l*» 
de* tduA central, S'adresser G. F., bureau doI : 

Pkshmb. I* 2

\ VENDRE—Un masnihquu immtasln de 
. tabac au No niHU rue balnt Calhorine.

114—7

\ VENDUE, a bou marché, oonditiorm fa* 
elles, D coinsud-oucat des r *»»s Rachel 

et Amherst, un magasin et un loir* m nt. Aua- 
».i le col ta^<* * n pierre No 21 rue Dr net. S'a- 
drne^ei a C. O. Perrault, sur les lieux. 18-3

•roc hoir 
ad- •»< t iÜ..^

jue neuf, 
A Di 

1H-ÎT

Elections en Italie
Rome, 23—Les élections ont eu 

lieu aujourd’hui dans tout le pays. 
Le gouvernement est généralement 
victorieux. Crispi est élu dans trois 
villes.

Exécutions
Londres, 23—Les indigènes do 

Zanzibar qui ont assassiné Krige- 
bdl et Hassell, officiers de la com­
pagnie allemande de l’Afrique 
Orientale, ont été exécuté».

La couve!!© banque Baring 
Londres, 23—La nouvelle com­

pagnie qui doit diriger la nouvelle 
maison Baring est formée. M. 
Thomas Baring, M. P., en devient 
le préHident et consacrera toute hh 
fortune au maintien du crédit de la 
maison. Le» directeur» sont MM. 
Francis Hiring, John Baring et 
Kirkman Hodgson.

Désordre A1 cgliso
Londres, 23—Dans l’église ita­

lienne catholione, aujourd’hui, le 
prédicateur. Ni. Bannin, a dénoncé 
Pamell, mais immédiatement plu­
sieurs assistants se sont levés et il 
s’en est suivi un grand désordre. 
En sortant de l’église, plusieurs 
personnes criaient : Mêlez-vous de 
vos affaire», laissez la politique 
tranquille, etc.”

La dissolution probablo 
Londres, 23 — Une rumeur qui 

s’accrédite beaucoup,c'est que lord 
H alisbury, croyant le moment op­
portun, vu que le scandaie Pamell 
est tout frai» à l’esprit du peuple, 
aurait décidé de dissoudre le par­
lement, le printemps prochain.

Des avis ont été adressés aux as- 
sociatior s eonsf rvauices de tout le 
pays, les priant de s'organiser et de 
se préparer à la lutte.

Lord Salisbury a assisté hier ii 
une réunion du conseil et la reine y 
a signé le discours du trône qid 
sera lu à l’ouverture du parlement.

Une manufacture brûlé©
Paris, 23—Une manufacture de 

velours de Lyons a été réduite en 
cendres, hier Les pertes sont de 
750,000 francs.

Mort du roi d© Holland©
La Haye.23-Le roi delà Hollande 

est mort à 6 heures ce matin. Hier 
soir, son éiat avait subitement em­
piré, et on en avait immédiatement 
informé la reine, qui a passé toute 
la nuit auprès du lit du malade. Le 
roi s'est éteint doucement. Tous 
l**s bureaux publics sont fermé», 
ainsi que tou» le» lieux d’amuse- 
roen ts.

Le» ministres se sont réunis à 
midi.

Toutes les fenêtres du palais 
royal sont formes et les drapeaux 
sont à mi-m&t.

Quatre médecin» ont fait l’au­
topsie du cadavre du roi, mais iis 
n’ont rien découvert d’étrange.

Lo corps repose sur un lit et est 
couvert de palmes. 11 sera proba­
blement transporté au palais, à La 
Haye, escorté de la famille royale.

On croit que L\ reine Emma va 
être nommée régente demain et 
qu’elle prêtera serment dan» quel­
que s jours. Après une journée pas­
sée à pleurer la perte de son époux, 
la reine paraît uu peu plus rési­
gnée.

Une proclamation signée de tous 
les ministres a été lancée, annon­
çant la mort du roi. File compor­
te qui* la perte du roi laisse la na­
tion dims le deuil, mais indépen­
dante et prospère.

Après dus éloge» nu roi, la pro­
clamation ajoute que la reeonnais- 

du peuple l’accompagnera 
dans sa tombe. Le peuple envi­
sage avec confiance l’avènement 
probable du duc de Nassau au 
trône.

Home, 2c—L’empereur Guillaume 
a envoyé un télégramme de condo­
léance» il la reine de la Hollande et 
a délégi é le prince Albrecht pour 

représenter aux funérailles.
Cheval trotteur

Londres, 23—Le cheval Stam­
boul a trotté un mille en 2.11}.

Conoert do M Cha. Labclle
Le concert donné annuellement 

par le sympathique et zélé maître 
d» v hapelle «b* Notre-Dame est ton­
ie ors considéré par le» amateur» 
comme une vraie fête musicale.On y 
entend d'ordinaire nos meilleurs 
artistes et de La musique d’ensem­
ble fournie par le chœur de Notre- 
Dame. i eu année—non» deman­
dons pardon d'avance de notre in­
discret i >n—M. Lsbelle nous annon­
ce lo début de deux doses élève», 
jeune» fille» de Montré .1 excessive* 
ment bien douées et qui promettent 
beaucoup pour l’avenir.

( v cor< < rt aura lieu comme d’ha- 
b: . de au Cabinet rte lecture parois- 
gjal mercredi, le •> décembre pro­
chain.

Nous pnl lie o’ ** le programme 
dm.» lo « ours i semaine pro­
chaine.

Le» billets sort en vente rhei MM. 
L.ivlgne et i ajoio. 155/ rue Notre- 
Dame où le plan ae la salle est dé­
posé.

1 VENDUE, uu
: . '

UHis. 159 •-1 I.a ir-nt.

V VENDRE \ ar R. G. Gaucher coin «io la 
pioed Ja< <jMf* • vr . r «* d© Ja rue M 

Paul, pelle* d© boi-de to*. ©< Aortes et au
plus bas prix aussi un as.-ouiiuent de rob* a
de carloles. __________ l9 jno:___

V VENDRE HôtaS* t»Wi oonfiaurl© ot 
. D e ‘

res toujours en main E\celler»te ocoani- n 
pour des per»onn©it qui (Ds4rerai**ut eomtnon- 
cor les atfaireH. Aussi maison» et magasins a 
louer et a Tendre dan» les diif^rentes partie- 
de la ville. adresser L. Harns, 41 Carre 
Victoria. __ 1(5 ruai-la

V VENDRE. !»ois pour allumer le noêle. 
$21© voyage. J. C. McDiarmid N Co. 

( uiit dit» rues .''t Jacques et Guy. Tôi^ptione
_______ SL*

I/JCRR, Joli© chambre. No S7 nie Sun* 
uruinet. Prix n»*ider^. »- mo

bilO.

A

\LOUEIt, un beau locrenienl do 6 < b .m- 
bre sur le même plan* her, au No 33S 

ru« I-AirauchetiAre, vomin de la rue 8t-Hu- 
bert. 8 a ir . 'Serau NoDdA me .-to-Catherine. 
______ _____________ ___ _____________16—€

\ VENDRE OU A ECHANGER pour 
une propriété ou uu restaurant, un 

hôtel confortable p.,ur 3U pen-onnes. ti adres- 
■ mu . u 4

V VENDRE, pour cause de saub'1. une 
boutique de for^re et tou» Ls outil» et 

le pû>-k ; h bon inar. hé; aus»! bonne clientele. 
No 785 rut* N'otr<*-Daine._______ _____ V5—5

\ VENDRE—MagmHSque .lumen rouge.
. 7 ans. routeua? d© première c!a**©c. ;© 

proprietaire n© »rar . : . is de chevaux.
Sadr- s erau D\«-2 t Vmlu r*t __ .ino

BELLE chambre de . .. cour. ISvtM ^
Denis, pension 1 raaçau©. ___

(1HA VRRK rncublec a l uor pour couple. 
y P*4 rue ^aint-ConatAot.______1»-3

(S RA KDE CHANCE—Stock d© bon vin 
j) clan-* uur c^üuO gai.) à vendre. Con i>- 
t Ion i faciles, ^adresser au No 13 0 me-On 

tarlo. D o»

IVOTKL A VENDRE — 1^ us^nlfiouo 
X restaurant bien ooanu de M. Z. Roy, 
coin dos rues Sainte-Catherine et Saint 

André. Long bail. Loyer b_*ti m irc.hé. I> 
psrt p**ur eau» i »’© maladie. Adresser. 1570 
rue Sainte Catherin©, en fa e d© la Auccuran- 
le d© la Banque du peuple. Z. Roy, propnc 
tain*.________________________________ 18-8

V VENDRE, PAR J. A. CHARLAND.
70 rue Saint-Jacques. 

12.000—Cottac-©. No 226 rue de» Allemands. 
$6.000 Not* l'Nia 1H me Suranné. Loyer $7J0 
$7.000 N<*■• *47 a 361 rue Airhcrnt. D\\cr^; . 
itl.OOO—N s -79 a 2NJ rue St-C'unstant. Loyer 

$l.m 31 ocU—la

Divers

Vtr\ JET NES MEDrciNS-Un jeune 
utédin anxieux de se trouver une bonne 
p> t n avec une prati.u suffisamment re 

nurn»rdive pour y faire dos épargné» 
n ayant {>a» a lutier a' <*c d’tiutroH confrères, 
peut a* lifter a pr x xceedvement nviw- 
ta»r* ux u’i cmpla<*OTn*- t de ‘0 pied» par 10b 
av.-< t , .i son n br! jtî© > d«* la grandeur de 2t» 
x i» e cui^w e de lû x l> pied*. Udt fiançais 
et couvcrturt-on tAîc cralvanisec, de plus les 
dépendance* n» * ©a» * T a a la position e! ar­
bres fruitiers et d ornementa i >n. 1^ prix et 
les conditions de paiement* sont des plu* 
facile*. S'adresser Dr L S i’n‘-Onge,
L Ange Oardien, comté de n . . 17-mo

(CHAMBRES, pension. 17 des Allemands.
y 1/ 12

('1UISINIERT' ' n demande une cuL nière 
en d hor- de ia v.U©. a 20 minâtes des 

chars urbain - S adresser à boite 475, bureau 
de poste. Montréal. 4 —jno

(1 LA SSE DU PROFESSEUR DURKEE- 
y l a*)»© avanc e du oir n\aidi et vtn 
dredl. Lanouvo,: du ^oir pour <'om-

© ;ants w. ra ou r tnndi rt jeudi. Apres- 
ui'di pour cumm* nenntA mardi et ven­
dredi. Ai r >> m d peu U*-** av&ncéo.lun li 
et ieudi, rue .Su -Catherine. 6 nov 3m

< Il ISIN1ERE ET COUTURIERE deman­
dé «au No 29 rue .-t (.abri- i i

(1KEME DOUCE—Voou faut-il d< la boem© 
- rème douce et épatsse t Vous < u aurez 

chez 1) vary Frerea épici rs et marchand -) de 
vins. ■ oin d©« rues St-Laurent el Prim e 
Arthur. ________ 2124 g- 9

\rKNEA LA VOIR S4.500 pour cett« pro 
> pricté qui Tient d'. trn rermim c au prix 

de $.ÂSÜ0. donnant 8.'Ade loyer par no-, (’’on 
U n: $1.0U comptant, le r- nidu j arable 

•ans dix ans. Sadresaer à A. IV u Kard. 
i. L B . notaire. No. Jô rue St-Jacques, i: -i

X 111 ismsm IE CHEMISES X 
Corps et Caleçons, belle laine,

75 CTS ET $1.09
Jolies Cravates, réduites a Ibc

v 1 > i : I .< > I * I M I K11 v
/V ’.l mars 1700 rue Notre-üs-nc 1 */\

ARGENT A FRETER
Pur hypothéqué, h 5. 51 ©t 6 pour cent, scion 

la garanti© et le moi''au r Hadre^scr à
Pcrodeau A de S ilabcrrv. Notaires,

RAtis^odcla “New \ ork Life.” Place d’Ar 
mes, Montréal.  ______ 19 nov.—la

LIVRES A BON MARCHE

5h,00>’ ’O nans p*r les auteurs français les 
plu-* célèbres a .'> centfn»

❖ F. E. PHELAN ❖
t2331 Hue Ste-Catherine“

7 nov—1m

< t>< J > A<

B. PUET
Hautement recommandé par les

médecins
En vent© ©box tous le» Epicions A

$<1.25

JULES GIROUX
aukxt générai

79 RUE ST-JACQÜES. A MONTREAL
'il nov. —la

PRIS A I MPROVISTE

1/orsque la saison froide arrive ne mus lais 
«©/r-n* prendr«'8 1 improviste avec un par-. r T . __ J -... _ _ .... ... r___de 

I »-*;
m ul 

n d par le
une

ttaux cta* e. \

British Amprican Dyeinq Co,
1’.*''5 uo N ’• c 1 *r»mc.

hill
UuiitAuA J 1595 rut ëte-Cathorinu,

7 *

N.
ObVAL CIE D'DPIICUE vm\m

AU No 93 RUE SAINT-JACQUES

I E 
GODih

C'ette comparu le ©e* la in;ule < .inadicnn©- 
fr 'ü'îaDc qui • occupe du cornmtrc© en groi 
de lunette-i ot de Ion;: on-< etc.

iAë agenta y trouveront corittiamment un 
auiortimeot uo-, plue \ar.i-, et do- mieux

25 *ep— bmÏiu 
x moderva.

r

JCue-S'

HARRISONHEARN A
mo RUE NOTRE DAME.

14 Nov-dm_________

13(' roaiAon*. 100 lots a bAtir. Maison à louer 
Argent u prêter 8*adf©Aaer A O. H. Mossi- 
coitov 70 ru- St Jacques. Tel phone 14^.7.

t 2C avril- la_______________

A VENDRE A TERREBONNE
Une propriété •*itué© pré* du mar hé. avec 

ir<&KAsin e» réeidenc© privee ; uu-«i un fonda 
de «•©mmen e g©n©raL CouditiouA f Agiles, 

t? adn-îwor au No
1608 ruo Notre-Dame.

Chambre No 17 __ 9dec—la__

Argent à Prêter sur Hypothèques
A P 5i et 6 PAR CENT

Ven*© et a» haï de propriété». Billets ©a- 
comptés. Coll et ions de compt*^, ainsi qu©

•
• -

S adresser a Marc Trudel. a^- ni, No ai ruo 
St François Xavier. MontréaL 22 juU—la

V RG EN T A FRETER à n 1m port* quel 
montant, a 5 et 6 ,*0111’ cent, créanoe© 

achetées.
H. 8CHICTA0NE. Notairo. 

Bureau (ï2 rue St Ja<-oues. Montreal. 
Reaidence 231 ruo Iticncheu.Stod’unearonde

7 ! «et -la

A TT 1 : > l’i <> n : :
Ralances a foin et a charbon, pcwint le ch© 

val et \a voiture, piran.l* pour quatre 
tonnes. $80.00 Tonjoura ©n tnaln-'. un tu 
r >rtin.cnt dt lytlancc* . Réparation de balan- 
roo d« loutre wrtè^a la villeetàla' Kinpattno. 
D. Colline. 19ruu St Vincent. 3juU—la

Demandez à vos Ifllfiaii
de faire fabriqué vos imperméables 
par la

mmi WITEiPHQIF ClBI’dlNC CB,
1 ous garantis les meilleurs sur le 

marché ; réparations do toutes sor­
tes bien faites, au

No 1727 RUE NOTRE-DAME
Telephone Bell 1A& 13 mars -jno

MARCHANDISES SECHES
A BON MARCHE

— CHEZ----

LETENDRE & ARSENAULT
1493 Rue Ste-Catherine

MONTREAL 5avril-U

i : I > M . I » I i U > I ZaV U
1879 rue Ste-Catherine 

Ayant plurieusietus rmn-e« d expérience 
dans la confection des ou*. m>çe« «-n cire, vient 
a la demande a'un Krand nombre de oor 
sonne-, d ouvrir un ateber ou il ens* ij,'nera 
cet art.________ __________ ICavrii -la

MUSIQUE NOUVELLE
American Line March. 10c, i»nr l'auteur de 

.'soupirs d Amour, 10c ; Vab*c llcrmione. îAX- ; 
Dana© Koo*»ai-e.l<k* : aus-i, Bon Ton, Gavotte, 
une grande danto Bustic. 10c : a un. i Souvenir 
de • amp, comme solo. 2(Vc ; L’ ** Hirondelic 
i*.i>)>»arts.' 2Dc : le jrrand morceau do C. 1). 
Blake, *■ Nearer my G'hI to thee ” vendu dans 
W autses iMiuraîtins d(‘musig j© $1. nous 1© 
vendons a 2tk ; Maiche " Grand© Croix 

.
aÛcnCncor© 250 numéros de la grande vais.- 

• Vers ’’ par Uolst, irapéri> ur© a la I ma. îî'*© : 
" Dam» ma cbauiuicre pré* d : bois," Holst, 
10c: Violet an i Kcms ' avoïte llemy IO. . 
tous les morceaux à l<t«' vendent 11c lorv 
qu’on le» envoi© par la m vil©.

WAI/n:if îSTREHET 
29 rue Blonry et rue St-o Catherin©
________ 1 ïll u —1 ou

La Célébré Poudre a Patisserie

COOK’S FRIEND
(L AMI DE LA CUIfirNIKRK)

lu rocu.cuic ©t 1.1 Ilic «ur lttqm»lio on
^ J'tcr - . - - - r.i,-, .. ts.

n' voua quo < . • .u© uaquet^port© 
©cite vignette.

Et le nom du a«*ui fabricant, W. D. McLarkS. 
AUv une autre n e »l véritable.

___ ________________ S3 juin—1 an
ta. •!. 11 I : If V i>

Mar 1 and de Ferronneries Quincaillerie^ 
(hitils, l rt ensila© d© Lui*in© ,©tc^

No Mb- ru© Saint Laurent. MontreaL
EAcompt© libéral sera accordé au cierge et 
aux commnnaut* ,_rt'ûK‘''u‘45A_____ 9t‘©p.—la

HOTEL ST-LOUIS
NO 64 RUE ST-GABRIEL

MONTREAL
Ayant fail répaver «et hôtel, nous avons 

Hu.dm. «r d attirer 1 at ten! ion sur ec fait.
Ameublement neuf, table de première 

claH.-c, vins, Injucun* « t nuanrs do cheix, scr 
vn-e soign et prix rèduito. JNO. JOHNSON

:ulp*S: c Pronrié: ail 4.9 ACpt—! a

AVJ-

d autonme ou d'hiver 
mps. qna n ’ v • us peu- 
modique . f, lr© net- 

voUApouvoxa h 1 rnirek nct- 
perfr'ctiîon les « -t unies-le 

i
’.ciuentM de toute* aoriea.

Duhamel, Marceau & Merrill
AVOCATS

JoaEi'li Duff ASfKL, C. K.
F. R. Ma»u EAl*. L h. H.
Alkicki. E. Mitiiftu.L, L. L. .R. |

17GD rue Notre-Dame
Bal Duc dr la " Royale,* vU-e-vi* le î-em inair©.

o v i a

O. FORTIN
MEDiiCIN. VETERINAIRE

Lcurt> 1! ;,»irea ;. de 8 a 10 t .
LL 11 LA U ET INFlHMLAià.

12 rue St Urbain,
(Ancienne place de G. Swmb jrne)

Téléphone F.-d-ral :
F' r- , du « U rue Champ d© Mars- 
I raitemeuldc toute-- maladie*, de* ani:n»ux 

deinestiquc*. f-v l «

BASTIEN & GAGimüN
PLOMBIERS SANITAIRES

Ferblantiers et Couvreurs
Fcaeurh d Apparailf * Grz. à A r. u Eau 

thaude et a Vapeur, Haul© 
et lbi*se prewiori.

1955 RUE STE-CATHERINE
Prix tréA modéré i. Te U-phone Del! 6744.

__________ lu : uil—1 a

ALPHONSE LABADIE
AGENT D I MME ’DLLS 

sl-txurnn .. Pr / f rt VolUrtiona
15 Cote 8t-Lambebt, Montréal.

Téléphoné K»-déral B. B. P., 1036.
Avec MM. LaDadie Sc IuDad:k, Notaires.

ARGENT A PRÊTLR
13 nov—la
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FEUILLETON DE LA PRESSE

• I. II. I.ISOI^YIIfc
A B P K N T E U H

62 rje St-Jacques, Montreal
Subdiv.son de cadastre, b revêts dinren- 

tiooH, marque de cuir t ore©, etc.
10 nov. ta hn

T. A. GAUVREAU câ CO
GUEBEG

CIMENTS HYDRAILIQOES—:—SEULS AGENTS 
i.A<'Oî<'à'i: «* en:

589 et 591 Rue Notre Damo, Montréal
______________ C *epi. - la

H. A. MILLER
PeiEitre de mnis in'*, d énaeijrn*'* et de ri­

deaux, tapi-sier et drin rat > ur, doreur, 
vitrier. Imitateur. blan< hi-'seur, cto

1996 RUE STE CATHERINE
_______________ 10 ‘ ül-l a _

J. EMILE VANSER
(Ancien élevé de l’école polytet huique) 

INGENIEUR CIVIL ET ARPENTEUR 
10 RUE ST-JACQUES

En face du cam* de la Place d'Arracs.
Demander d© BREVET» D'INVENTION. 

© de 01a ■ •• c. «te., prépare©* pour 
let an uiaet l'ctranifcr 15 mai—1 a
ARTHUR VIVENT J. DF.MERS

VINCENT & DEMERS
Elèves diplôme* de lecole polytechnique 

Ingénieur» civil». Architectes 
et Argenteur»

4 RUE ST JACQUES
MON .'K K AL

jaTBrevet© d invent ou. 3 sont 1 a

V. ROY & L. Z. CAUTRiER
Architecte» et Evaluateur*

ISO, HUE ST. JACQUES, 180
Edifice de la Banque d’Epargn©. Montreal.

Klé\ ateur, 4e plancher, chambre© 3 ot 4 
_________________21 av—la ----- ---------------------

Y. LACOMBE
Architecte et Mesureur

14-î18 i*ut* Notre-Damo
MONTREAL

10 mars —la

BLIO—Art* mihllr c«t par les 
prés,1*1 es «ionné que demanda sera faite 

a la lèifièlaturo d^ la prorinc de quebec, A sa 
prochaine scaaion. ponr amend r !a charte de 
la ville de t tui' gondo ne Montreal. Mir La 
requisiii'»i> de la majorité d©a aro prié taire© 
en nomnre et en valeur, artti d adrpter un re- 
vlcment aan-'xant la dit© \’lîe a la ville do 
Montréal, a defaut de quoi. a« corder plein© 
pouvoir» p«.ur faire adupler teli© aunexiou et 
pour autre» fins.

Munlreol. 1er Octobre l«90i
DUNLOP. LYMAN A McPIÎICRSON

Procureur» do© reqnerauta, 
3 oct—jno ______________________________

VVI.< es< par le» présente» donné que le bo­
ira»; de* air»nt*d'inimcnh e-dc Montréal 
♦era applt ation, a 1s prochaine a ».<ion de la 

L'xislaturo de tjuébt« , pour obtenir un (MM© 
amend int. leur acte n’incorporatton 44-4.» 
Vie., » hap. 6K ©n changeant le nom a celui 
de “Lt comptoir dim meubles de Montréal.’ 
avec pouvoir de faire de» n c < nient» au sujet 
de la gouverne d© In cori»orai4©n ©t de ©e© 
membre©, le mode d© retflement d©s cotn- 
m ‘■rion». b\ nrCvtve dans les causée d© 
r clamatimiA, le reoouvrefimnt de* ©omme© 
dm © a 1.» (,or,M>r.»t;.'n et Aussi pour le re el©- 
inet.t et l a indid»tr»tlon ^én r «ledcla « orpo- 
rati n au.* nter Te «a*itai A tl'Nl.uùO
j ar î'ètuis'dtion d»» ,*«rts ave» autorité d© ie© 
auRmcnt» r et u'émettre de* ücl»©ntur** re* 
nre ©entant t© vntcnr des propriété* immo- 
hiltér»»© de 1 association et avec pouvoirs d'ar- 
bUraqr ©t a'itr»*© 8na ^ELKiRK UROBÎ#, 
PnxMrcur© de* Hoqusrtvnts. Montreal, 25 
octobre l^». 7 nov-lm

mJïM
L-ûlle pauR

AFFECTIONS QILIEUSES ûc.

A VENDRE A BON MARCHE
Don bloc de log«ments. Nos 11 à S3 ni© 

R:ib n, cétc iSt Louis ; logement© bien loué© et 
eu bon état. Prix $5,.» <» D*»ux cottag. » d© 
I»rcmiere* class© a \» ndic. N»»© 161 et lui rue 
‘>1 Hubert, nouvel c» chambres, bain. *v.c., 
r»tc. rortain U \ h» ruelle en «rrn m . Prix 
KS.iMlO ; CAXiditions ttv» facilea Pour plus do 
détails, ©’adreaucr au No

1764 RUE NOTRE-DAME
22 mars—1 a

Dr. J. G. yl Gendreau
CHIRURGIEN DKNTIST*

20 RU£ ST-LAURENT

Extraction do dents san» douleur. Dentier* 
fait» d \pre « 1©« prooétîé* I©©plu» nouveaux. 

Te. p om r.» si 2S18._______ ____10 sept-la

UU l’AIJU
DK LA FACULT* DK PARIS

An» ten Interne en m d» cir.e rl en hsninrla 
dt*hôpitaux de Paru». Consultation#: Ma- 
de ine et chlmiyfé. 168 ruo St Denis, do 17 
hre*a.in.. 2 a 4 ii.na, et $ a 9 p.m.. ton* le* 
•oura, ©attl le diinoach© $ juin-dim

HISTOIRE J'AMOUR
DEUXIÈME PARTIE

LA TIREUSE CE CARTES

F. El). MEL0C1IE
( Ancien élévo d ■ M. N. BorRAMU. et profes­

seur à l'Keole des Art»!
ARTISTE PEINTRE

Décoration d’édiiices puhli.-s. reliai» ux et 
ci». *. P»*^;-t«>nce : 43 rue Des A lu- ma no». 
Ateliers : 7 ru» >ik J(UE. 31 ocL—la

A. FI SET,
NOTAIRE

7:1 UU K HT JACQUES
Argent A prêter sur hj pothéque. Reglement 

•le mu cession» et de faiJliies. Tél^ phone Bell 
277(i, _________________________ 4 sept lA

J. N. L A PRES
PHOTOGRAPHE

208, RUE ST DBMS, 20S
(Ci-dcvant de la maison W. Noünan éc Fila

Portrait» de tou© genres, et le nouveau pro­
cède imitant )agra\ ure sur acier. 13nu\.-Sm

MAISON PARISIENNE D'ART
ET

PHOTOGRAPHIE
— 1CNUK FAX —

1Z >1 I TaIZ
Ex-Gerant de <a Maiton Mulmer©, Paris

loj
17 luin— la

Mères, iiemaiidez-lc...Ayez-le
CHOCOLAT alaCREME

de DAWSON, contre les vers
Le remède le plu» agre ebl© et le pins sein. 

RECOMMANDE PAR UCS MEDECINS
tît Kn vente ; art out, 25c. 1a botta 

l^es enfants ne lo refusent jamai#.
10 mai—lan

l Suite)
M. (îe Lorbac avait toujours été 

très charitable, nous io savons.
Thérèse trouvai un oieex'rênie 

à S’at-ëocier à toutes t*es œuvres, et 
bien souvent, simplement vêtue, le 
visage cache s «us un ■ vc» lette 
épaisse, elle allait v isiter elle-même 
les pauvres et les malades e; leur 
distribuait ses aumône».

Mme Daumont vivait toujours 
bien isolée depuis ia mort de son 
mari qui ^’avait pas connu long­
temps le» joies de la richesse enfin 
conquise, et bien vieillie, ^luô ve - 
lie que son âge ne la comportait n - 
ellement

L’âge n’avait amené du reste au­
cun changement daus ses goûts 
mondains.

Elle exécrait la solitude et ne se 
plaisait nulle part autant qu’au 
milieu de» invités de son gendre, 
car elle continuait à habiter l’hôtel 
de la rue Linné.
0 Quand il n’y avait au logis ni vi­
sites, ni réceptions, elle sortait 
seule et ne se montrait qu'aux heu­
res des repas.

Elle n’aimait ni René, le fils du 
docteur, ni Renée, la fille de Thé­
rèse, mais elle 1 ur souriait, sachant 
combien il serait d’une mauvaise 
politique de montrer se» sentiments 
vrais.

Eprouvait-elle des remords ? 
r.is lu moindre.
t e qu’elle avait fait autrefois, 

elle aurait été prête à le recom­
mencer dans un même bi% d’inté­
rêt égoïste.

Malgré son changement de situa­
tion, elle estait haineuse et mé­
chante autant que jadis.

M- de Lorbac, qui ne se faisait 
aucune illusion à sou égard, l’en­
tourait de déférence, mai» n’éprou­
vait pour elle ni esumeni affection.

Tous les matins, le déjeuner avait 
lieu à onze heures et demie à l’hô­
tel de la rue Linné.

La table de famille, ce jour-là, 
réunissait M. de Lorbac et son fils 
René, Thérèse et Mine Daumont.

Vers le milieu du repas, le valet 
de c bambre apporta plusieurs let­
tre* sur un petit plateau d’argent 
qu'il posa près du maître de la 
maison.

1 elui-ci regarda les adresses et 
tendant à sa femme une enveloppe 
en adrée d’un large filet noir, il 
dit ;

— Pour vous, Thérèse...
— Lue lettre de faire-part...— 

murmura la jeune femme, — l’écri­
ture m'est inconnue. De qui cela 
peut-il venir ?... — Vous permet­
tez ?

— Certes !...
Mme de Lorbac ouvrit i’envelop- 

pe et, apres avoir jeté les yeux sûr 
son contenu, poussa une exclama­
tion.

En même temps son visage expri­
mait la tnstessf.

— Qui donc estmort? — demanda 
René.

— L’amie de ta sœur, Rose, a per­
du sa mère.

- Ah î pauvre enfant ! quelle 
douleur pour elle !—s’écria le jeune 
homme qui devint un peu pâle.

— Vous counaissiez? — fit le doc­
teur.
- • Je ne connaissais pas la person­

ne qui vient de mourir, — répliqua 
Thérèse, mais je connais et j’aime 
beaucoup sa fille, Rose Madoux. ..

Lu entendant le nom que venait 
de prononcer Mme de Lorbac, Eu­
génie Daumont t~e8saillit, et ée ne 
fut pas sans peine qu’elle parvint à 
catî.er son tronble.

Thérèse continua ;
— L’est une ravissante enfant.— 

Elle a fait ses études à Saint-Maur 
au même pensionnat que Renée. — 
Vous m’avez entendu plus d’une fois 
parler d’elle.
- ( ’est vrai... — dit le docteur — 

j’avais oublié lenom ..
- Elle doit être» désespérée, la 

pauvre Rose dont le cceur est si 
vendre ! — poursuivit Thérèse. — 
Renée, en apprenant cette mort, 
sera frappée bien douloureusement, 
elle aime Rose commo une sœur...

— Quand aura lieu la cérémonie 
funèbre, ma mère? —demanda le 
jeune homme.

— Demain...
— Nous irons, n’est-ce pas ?
— J’irai certainement, et tu m’ac* 

compagnera»£*i tu le désires, mon
enfant...

Je crois que ce serait une con­
solation pour ma sœur si nous Fi­
lions la prendre à son pensionnat 
et si nous l’emmenions avec nous...

— Je le crois comme toi... Nous 
la prendrons...

Eugénie Daumont s’était conten­
tée d ecouter jusqu’à ce moment.

Mais il lui restait quelques doutes 
â éclaircir et elle intervint par cet­
te question :

— Est-ce à Pans qu'aura lien cet 
enterrement où vous voulez aller ?

— Non, grand’mère... — répondit 
René.

— Où donc ?
— A Sucy-en-Brie...
Mme Daumont, qui 

temps de se remettre, 
de conserver son impassibilité, mais 
un tremblement .presque impercep­
tible agita se» paupières.

—A Bucy-cn-Brie... — répéta-t- 
elle. — La personne est-elle morte à 
Sucy même ?..

—Non, ma mère, — dit Thérèse.— 
un peu pl s loin . dans la campa­
gne. . â la ferme des Rosier»...

—Et vous nommiez cette per­
sonne ?

__Jeanne Madoux... — Du reste,
tenez, ma mère, voici la lettre de 
faire-part...

Et Thérèse présenta 
Mme Daumont qui la 
mam qu’elle essayait 
d’affermir.

Elle y jeta les yeux et lut :
M

•• Tous été» prié d'assister aux 
*• convoi, service et enterrement de 

“ Madame veuve Jeanne-Germai- 
•4 ne Madoux, née Conte t, décédée le 
11 20 janvier 1886, dans sa cinquante- 
11 sep iéme année, en son doniisüe de 

! ** la ferme de» Rosiers, commune de 
u Sucy-en-Brie, munie des iacre- 

, “ ment» de l'Eglise, 
i " Qui »s feront vendredi 22 cou-

avait eu lo 
vint à bout

la lettre & 
prit d’une 
vainement

“ rant, d deux heures précis»», à l'é~
g iis* d Sucy,

“ On ©t réunira d la maison «
“ tuaire.

u De Puopundi* ! -TÆ
** De la part de Rose Madoux,

“ flUe * et de Véronique J altier ,»a dé* 
“ vuuee servante et sa JUlèle amie. ”

Nus iect» ar© comprendront sans 
peine la terreur grandissante qui 
bVmparait d’Eugénie u lisant ce 
qui précède, s’ils veulent bien sa 
rappeler les révélations faites un 
P» . avant ha mort, par le véuéra.de 
c..rc de bucv a aime Daumont.

Le nom de Véronique Jait ter ntt 
pouvait laisser aucun doute dans sa 
pensée.

t ’était celui d’une“des trois per» 
sonne* ayant signe le procès-ver­
bal qu’ello avait lu chez l’abbé Du»
breuil.

Véronique était l’un des témoins 
du crime dont elle avait voulu se 
rendre coupable dix-neuf année# 
auparavant, l’abandon de la fille 
do Thérèse sur un grand chemin 
par une nuit de tempête.

Comment Thérèse connaissait-elle 
cette Rose Madoux ?

Quel hasard incompréhensible 
avait permis â Rose et a Renée, de 
se trouv er dai.s le môme pensionnat 
de st rapprocher, de se lier enfin 
<1 une étroite amitié qu’on semblait 
voir de l’œil le plus favorable î

A continuer

—Le monarque des cigares à 5o 
est le Mikado. 13—6

DEUX MARIXGOUINS AFFAMR8 
F© r pohèreuL l'autre ©oir. sur la jeu® ro*t 

et poiele© d uns jeune femme endormie. Ga* 
itiaraü© dit l'un, noua allons faire txmn© chai, 
ru cette noli. Pourquoi, dii l'auir*, rencon* 
trou-, nous aus^i rarement un nan* aus©i pur, 
vigoureux, une peau aussi «lelicst© I Hagar­
de ur eue table, dit io premier. Ne vol© tu 
yta^xx m >outeiHe marquee : ^ Régulat©ur do 
la rant© de la femme" du Dr J Lariviôre I C© 
merveilleux reiucdo guérit toute© 1
d <e-de la femme, fortifie et purirt© 1© aang,
régularise ies lonct ion* et donne appétit ©ft 
créé pour ainsi dire une vie nouvelle.

De» mill 1 era de femme* consider©© incursi- 
bles. jouissent de la vie et d une bonne santé 
g i< e à ce précieux remède. Kwayez-le Me** 
dame©, ainsi que le© ** .Female Porous Plas* 
Uih du Dr iarivièro. Ce aont le© meilleur* 
emplAtre* pour tea femmes. A vendre dans 
toute bonne pharmacie. MM. Kvan© & Sotui 
amenta généraux pour le Canada. Hour tout© 
information* <*crivea au proprietaire Dr J, 
Lan vivre. Man ville. H. L 263—la q h

Chaque bouteille du PIN ROUGF DU SUD 
DU Dk MAKVKY, pour le© rhume* et lu
toux, est garantie. (5)

Royal Goff, do Wiliisboro, N. Y., a sonf- 
fert p.-ndantdeux ans d'une mi ut aise tour, 
avec douleur* hux côte© et dans ta poitrine^ 
ot « racha de grande* quantités de sang. Plu- 
«newrs médecins ont vainement easayè dois 
soulager Trais bouteille» du Bavme d* 
Ceri* kr sauvage d 1 Dr Wistsr l’ont guéri,

6—q b

—Pnooé© toujours rroiMnant de notre prépa­
ration pour faire tomber io© poils follet© dan* 
la figure d*» dame© ; vû son usage universel, 
seulement Si.5» la bouteille, y compris uns
botte d onguent.

On a toujours en main la préparation pour 
teindre U barbe et rendre aux cheveux leur 
couleur immrclle. Aussi une des meilleure* 
préparation» pour nettoyer la bouche ot les 
gencives et pour donner bonne haleine. Rous­
sel ure et taches au visage enlevée© pour 
toujours, ainsi que le mal de dent» et les cor*. 
Comme par 1*.* passe, quant aux poudres pour 
le visage, en rendre la fraîcheur, en cacher 
le© erreurs de la nature.nous en a\ ons le dépôt. 
Nous avons aussi la purgation de» poumons 
qui ('‘t infaillible. Lise© les certificat© que 
nous publions tous le© mercredi» e? sameali, 

Mme V ve R. D Rb .marais et Lacroix. WOJ», 
1268 rue Mignonne.

Coin de la rue Stc Ellxabeth276—Ino

Le Tier. GEO. THAYER de Bourbon, In<L« 
d t : ‘ Moi et mon épouse devons la vie an
Snl’oh «Consumption Cure.’* En vent© chee 
11. K. McGale. 2123 rue Notre Dam© ; 1 ai vio 
lette et Nelson. 1606 rue Notre Dame ; et Joha 
T. Lyon», coin de© rues Craig et Bleury. (9$

AUX EMPRUNTEURS 
Le» particulier» qui désirent emprunter 

sur hypotheque n ont qu’A © Adresser à A, 
Boucuard. L. L B., 25 rue St J acorn

te OC t 1 s
ARGENT A PRETER

sur billets protniasoire*. traites ©t chèques 
seulement. Argent reçu en dépôt. Intérêt, 
6 poor cent par année.

J. O. Desrosier», Banquier,
13 nov.—la 14 Place a Armes,

AUX PRETEURS
Le» particuliers qui ont de* capitaux ea 

main trouveront a les prêter sn tout temp© S 
G et 7 i>.c. en © adressant a A. bouchard, L I* 
R, Notaire. No 25 bt-Jacque», 90 oct—la

DENTS EXTRAITES SANS DOULEUR 
M. Brosseaii. dentiste. 7 ru® Saint-Laurent, 

«st ado re cm ruent a New-York oû U a fais 
i a< «jmsuion d un grand nombre d'instru- 
m ni» nous eaux et notamment d'un apparoa 
1 -rf : lonnf- pour l'extraction de* dent* »an* 
douleur, qui est le dernier mot de fiart.

29 oct—1 a

ARTISTE PEINTRE
M. Eugcno L'Africain a l’honneur d'annon­

cer a *0* arnl» cl au public qu’il vient d ou­
vrir non atelier audeasaa de© bureaux delà 
Mincrre. IGü» rue Notre-Dame. M. L Afrt- 
eam. dont 1 habileté est bien connue, fait uns 
fipcctalité de portrait» en tou»genre», telsqus 
pastel, crayon, pci dure a Ihuüe ©t à l’sau.

22 *ep—l a

LE FROID
Voici le temp* où nous allons être obligés 

d© porter des fourrure*. Ain»! ceux oui défi­
rent ©e procurer ce© articles feront bien d© 
rendre une visite au magasin ou l'on rend aa

Lrix du gros, chox I. boileau. J584 rue Notrs- 
>ame. 17 av—1 a

11

LE CROUP, LA COQUELUCHE ©t Iss 
bronches -ont immédiatement ©outage» par 1s 

* Cure. En vent© ctees B. K. MiTGalew 
2i-.' rue Notre-Dame ; Lavioiett© et NeUos, 
l»i05 rue Notre Dame, et John T, Lyon*, cola 
de» rue» Craig et Bleury. <8)

—Comme remède d® fa mil e pour Isttn^ 
rhum©, croup, etc^ employé* la Spmcia©ds 
McUalo, Xô«t «Ai cta. la bouteiUS, A vendra 
partout _____ aWs-dh
-la i>ouvre Kngraiwolv© et Nourri Wilts à 

l uxagodc» chevaux.béte© à corna©, cocboosal 
moutons e*t la plu» repandne et les grands 
nropru-taire© n'en emploient pa* d'autre# 
Lisez l'annonce *nr une autre ©olonne.

10 nor—iw» q h ^att

Poudre Egraissive et Nourrissante

'■*s

Pour I u&age de* CHevetnt. Bttec 
choA* st Moûts**.

Cette poudrs est la meilleur* noarrft«rs< 
aitam ai s •<(<> découvert© pour .a maladisi 
rognon», désordre* du foie, ©oottipst 
de» cn«‘rgem*nts de» inteatina fin© 
ri»<* le flux de la bile. La Poudre Km 
guérit le manque d'appétit, la gounas. Is di 
bete. r n bimiuntion des Intestin*, détnül 
verm ne. tel© que v®i«. ©hlqus», ©te»

De© le premier ©ac.lecheval prend SlfeSM 
ve<leat Jtud©de forceotd'agiutif ©aaehal 
sont plu» ferme, se» nerf© prennent 
Telle vigueur ; c'est un *ecr*t sus ( 
longtemps tes \ étérinalre* des Kute-Ui 
voulu ganl«r seulement pour le* g©« 
leur* pavaient d© grosse* «omm*^ 
aujourd but est A la porté d* tou* 1s 
aiment ia Hanté de leur* animaux.

Cett© poudra est devenu© Si 
qu cils a maintenait 1» palm© *ur 
préparation offer*© sur 1© marché.

Prix 85 Ibe *15* ; m Ibs *#••
Kn vent© • her. tou© le* marc 

principal 658 ru© Notre-Dame,



LA PRESSE, LUNDI 24 NOVEMBRE ~ 1890

?• m

i *

f.

PREMHE

IsyrlM* «t iMibUM 
». HKKTblAUMJL 

MVK SAINT - JACQUES 
MONTREAL

StimXMHV'éT

< È2.0U l^ur « «toè^ 
l|L«e P^r 4 aiv4a
/ M.® P«w ^
| M i U 

ÏA1AM1M p'AtAJIC»

mm mp. ÜMiTréaù.

CUtCUI-A'l'ït»'
M«V la tmiMMi M XS

kbr# U

Lcmdl-------
Mardi------
Mercredi -
Jeudi.........
Vendredi... 
Samedi—

Total.

— lAro 
IMM

__ li «7
__ U.T14
__18 645

_
MoTecno par Jour de la oiroula- 

Mob pour U •emeiiie ûax«iaant )• 15
MOTombre 1100:

jK^:n

EDUCATION

Le double ml»#!» aenenc
IX

COaCLtHOM
Xoas voici arrivé au terme de 

cette étude, qui, pour al longue 
qu'elle ait pu paraître, noua a, à 
peine permia d'elfleurer ce sujet si 
vaete et l'en indiquer seulement lea 
grandee llfoe*.

Telle qu’elle est, cependant, elle 
suffit pour poser cette importante 
question devant le public, pour la 
faire étudier et approfondir par 
par tous oeux qui s’intéressent au 
développement et à l'amélioration 
du système d'enseignement dans la ,

MONTRÉAL. 84 NOYXMBKK IWW

On signale on nouvel ouvrage 
historique de M. Benjamin Suite.

La nouvelle de la nomination da 
JL P. Lefebvre comme provincial 
des Oblats, est prématurée.

Un Journal de Chicago prétend
que le révérend Dr McGlynn va 
rentrer de nouveau dans l’Eglise de
Bums.

Le oolonel Herbert, le successeur 
de sir Fred< Midüjeton comme ma-
for-général su Canada, a dû s'em­
barquer samedi i Liverpool pour 
venir prendre possession de sa
Charge.

L’hon.M. Mercier est parti de Qué­
bec samedi soir pour Montréal. Il 
était venu fêter aveo les amis la
Victoire de M. Lalonde dans Vau- 
dreuil. Mais U lui a fallu s en re­
tourner bredouille.

M. Oilman conseiller législatif, a 
dépoté devant la Chambre Haute 
tm projet de loi décrétant le vote
obligatoire.

Nous croyons que ce projet n’a 
guère de chance...... de p&ssi r.

La cardinal Gibbons, da Balti­
more, poursuit le Dr Hyacinthe 
Birchold Ringrose, de Yale Cniver- 
slfcy, auteur de •* The poor Man’s 
Priest,” pour libelle. La dédicace 
da ce livre a été faite au cardinal, 
mais le cardinal s’est bien gardé de 
l’approuver. L’auteur y défend le 
Père McGlynn.

M. Ringrose est catholique et 
frère d’un prêtre catholique.

La jeune député de Bellechasse,
M. A. Turgeon, a fait en chambre 
un brillant début.

Bon diacour* sur l’hygiène dans 
ses manufactures est certainement 
un des plus remarquables, des plus 
littéraires, qui aient été prononcés 
depuis longtemps dans notre as- 
aemblée législative,

M. Turgeon a été chaudement fé­
licité et il le méritait.

Parneil a’eat pas disposé à lâcher 
le commandement de son pirti.

Il vient d'écrire à ses collègues 
une lettre dans laquelle il déclare
qn’anssi longtemps que le peuple 
irlandais l’appuiera, il restera i son
poste.

D'on autre côté, les dépêches 
disent que lord Salisbury veut pro­
fiter du temps où le scandale Par- 
neil est encore frais è l’esprit du 
peuple, pour dissoudre le parle­
ment et faire des élections gène- 
Aies au printemps.

M. le Dr Cholette, candidat con­
servateur, a été éiu samedi dans le 
comté de Vaudreuil par huit voix 
de majorité contre le Dr Lalonae,
candidat libéral-national.

Le 17 Juin dernier, M. Lalonde
avait été éiu par 84 voix de majo­
rité.

La défaite qu’il subit, six mois 
après, indique qu’il »« fait une 
réaction dans la province de Qué­
bec. L'énoncé d’un nouvel em­
prunt que comporte le discours du 
trône, est loin d’avoir été étranger 
fi la défaite du candidat du gou­
vernement.

1

Nous avons raconté que 8. E. le
cardinal Manning recevant une dé­
légation des israëlifces anglais qoi 
le remerciant d’avoir pris énergi* 
qoement la défense de la liberté re- 
ligieuse et civile de leurs coreli­
gionnaires, leur avait promis de 
plaider de nouveau leur cause, si 
l’ocoaeion s’en présentait.

L’émiuent prélat anglais mani­
feste aujourd’hui le même esprit de 
jqjérance ponr l’Armée du Halut.

Ainsi, dans nne lettre qu’il 
adresse au général Boom, comman­
dant en chef de l’Armée du Haiu , à 
propos du livre qne co chef c’une 
secte vient de publier sur les de­
voirs de l’Eglise chrétienne à l’é­
gard des misères sociales, le cardi- 
Manning écrit entre autres choses:

J’ai déjè une connaissance sulfl- 
aante dn couteau <1e votre ouvrage 
pour pouvoir vous dire comb en 
pleinement il excito ma sympathie, 
vos critiques de l’économie politi-

3ne modems, de l'administration 
• raasiatance publique, g< t à la 

Jattre ce que j’ai dit en publi- . 
•* particulier depuis des an/ ées. 
Je Paf dit superficiellement. Vo js 
ares été jusqu'au fond des chos»**. 
Toute âms vivante a coûté le sang 
le plue précisas, celui da Rédemp­
teur, et cous devons la sauver, fû?- 
•Ile la plu* misérable et la pire Js 
tiens que tout homm» a le droi; mi 
pain et an travail. Les économis­
tes modernes disent qas ta société 
doit ajuster U demande si l'offre 
da travail Jusqu à ce qus tous 
aoieat employés J’ai demandé :

Combien faudra-t-il d'année* pour 
dette absorption ? Pendant com­
bien de jonra st de semaines fan- 
dra-t-il que d’hounêtes gens 
fiteurent de faim avec leurs en-
Iknts f ” Et je n'ai jamais eu de ré-
ponse fi cette question.

province de Québec.
Pendant la publication de ces ar­

ticles, nous avons pu nous convain­
cre que IVnseigneinent special, 
dont nous demandons l’adoption, 
avait l’approbation de la grande 
majorité de nos concitoyens.

Des membres du Conseil Je l’ins­
truction publique, des ecclésiasti­
ques, des jugt s, des avocats, des 
industriels, des commerçants, des 
agriculteurs nous ont fait savoir 
qu’ils étaient complètement de no­
tre avis, et qu’ils admettaient com* 
me nous, la nécessité, tous lesjours 
plus urgente, de modifier l’ensei­
gnement donné par la plupart de 
nos maisons d’éducation.

Cej n’est pas—et cela doit être 
bien compris—que nous voulions 
qu’on touche aux études classiques 
et qu’on les diminue le moins du 
monde ; nous désirerions, au con­
traire, qu’on pût en élever le ni­
veau.

Nous comprenons qu’il faut lais­
ser dans toute leur splendeur ces 
collèges classiques, 44 ces grandes 
et belles institutions qui font la 
gloire de notre pays,” pour former 
ces prêtres, ces juges, ces avocats 
dont noua sommes si justement 
fiers.

Mais nous sommes convaincus 
aussi, qu'à côté et parallèlement à 
l’enseignement de ces collèges, il 
faut un autre enseignement à l’usa­
ge de ceux de nos enfants qui veu­
lent emorasser d’autres carrières.

Et en parlant ainsi, nous ne fu­
sons que répéter ce que pensent et 
disent la plupart des pères de fa­
mille qui voient dans l’adoption de 
l’enseignement spécial le remède le 
plus efficace à une situation qu’ils 
déplorent. Aujourd’hui, ils hési­
tent, ils ont peur au moment où il 
faut placer leurs enfants dans nne 
maison d'éaucation, car l’enseigne­
ment qu’on y donne ne peut déve­
lopper toutes les aptitudes do ces 
enfants.

Les commerçants, les industriels, 
les agriculteurs sont, on le com­
prend, très partisans do renseigne­
ment spécial, car ils voient dans 
cet enseignement le seul moyen 
certain de faire progresser notre 
commerce, notre industrie, notre 
agricalture.

L’exemple de l’Allemagne, que 
nous avons cité, n’a fait qu'enra­
ciner davansage cette opinion dans 
leur esprit. Aussi veulent-ils que 
leurs enfants puissent avoir un en­
seignement qui les rende, à la fin 
de leurs études, parfaitement aptes 
à lutter avec les autres peuples sur 
le terrain industriel, commerciale, 
agricole.

Les déboires, les difficultés qu’ils 
ont éprouvé par suite de l’Insuffi­
sance de leur instruction, leur ont 
fait comprendre la nécessité 
absolue de modifier le système ac­
tuel de renseignement. Par les ré­
sultats qu’ils ont obtenus,flans avoir 
des connaissances pratiques et 
scientifiques, ils comprennent où iis 
seraient arrivé, si on leur avait 
donné une instruction s'appliquant 
aux carrières qu’ils ont adoptées.
S’ils ont réussi, et au prix de quels 
efforts, c’est grâce à leurs aptitudes 
naturelles, et non par le fait d’un 
enseignement qui ne pouvait rien 
pour développer ces aptitudes.

Ils ne veulent pas qu’il en soit de 
même pour leurs enfant, et ils ont 
.certes bien raison ; aussi réclament- 
ils l’introduction de l’enseignement 
spécial dans notre système d’ins­
truction.

Nous pouvons donc affirmer que 
le public se préoccupe de cette 
question, qu’il y porte un sérieux 
intérêt et qu’il cerait heureux d’y 
voir apporter une rapide solution.

Nous n'avons d’ailieurs nul doute 
ni nulle crainte. Tôt ou tard, le 
double enseignement triomphera 
dans notre province. La réforme J dt»o» 
de l’éducation publique” que l’ho- | de 
norabîe J. À. Chapleau mettait en 
tête des réformes dans Québec, est 
une reforme qui t’impose, et quel­
ques obstacles qu’on veuille y ap­
porter, elle se fera.

Elle se fera, car «Ha est absolu­
ment nécessaire pour répondre aux 
besoins ** d’une époque où, ainsi 
que le dit Mgr 'reppel, le commer­
ce et l’industrie jouent un si grand 
rôle.”

Au début de cette étude, nous 
avons cité les paroles de l’honora­
ble Secrétaire d’Etat proclamant la 
nécessité d’une Instruction pratique 
dans notre province. Nous ne pou­
vons mieux la terminer qu’en re­
produisant aussi l’opinion de l’ho­
norable M. Mercier sur cette ques­
tion. C'est dans un discours pro­
noncé en Chambre 1g 17 Juin 1*191

*• substituer l’éducation prpfeesloa- 
M neile à l’éducation classxqse, il 
** s’sgit simplement dr mettre à
M côté de l’éducation classique, l’é- 
“ duoatiou profeaslonnede ; d é(e- 
“ blir, par ooutéquent, différentes 
*• études correspondent à la diver- 
** si lé des professions sociales. Nous 
“ voulons ouvrir une carrière, don- 
“ ner de l’essor et de l’avenir 4 
44 tous ces jeunes gens qui n’ont 
44 pas d’aptitudes ou de goût pour 
*4 les professions libérales ; nous 
44 voulons multiplier les moyens 
44 d’instruction et par conséquent, 
44 les forces de la génération future. 
44 Nous devons cette réforme au 
44 pays ; elle répond à un besoin 
4* impérieux de notre siècle.

Voilà doue l’honorable secrétaire 
d’Etat et l’honorable premier mi­
nistre de notre province qmi pro­
clament la nécessité d’un enseigue- 
ment spécial.

N’est-ce pas plus que suffisant 
pour espérer et croire que sa cause 
est gsgufe et que dans un avenir 
très rapproché, cette réforme ai 
dcairée sera accomplie.

E. D.
FIN.

RELATIONS COMMERCIALES 
ENTRE LE CANAüA ET 

LA BELGIQUE

(N'uitf)
La lettre ouverte à MM. Pré­

sidents et membres des Cnambres 
Syndicales Belge , fut suivie d'une 
série de conférences aonnées à 
Bruge , à Gaud et à Bruxelles et 
dont les journaux rendireut compte 
dans les termes suivants: Journal 

Rnupa 4a M avril 18 
La conférence donnée hier soir 

au CaféJu N’ord, par M. l’avocat 
Herreboudt, n’a pas été moins inté­
ressante que celle à laquelle nous 
avons assisté il y a deux mois.

Le sujet était encore : Retour au 
Canada—Solution certaine de Bru- 
yes-Fort-de-Mrr.

L’honorable conférencier a com­
mencé par résumer sa première 
conférence, en donnant lecture 
d’une leur© adre-sé** par lui, dans 
le courant du mois de mars dernier, 
à M. le ministre des chemins defer, 
postes et télégraphes en Belgique. 

Cette lettre débutait comme suit:
‘BruxelK .-*, 15 mar«* 1>J0.

Monsieur le Ministre;-—
“J’ai l’honneur de vous adresser

Sion d’une nouvelle ligne de AU* 
inousài 4 Oaspé ;

5o i rés t ion d’une ligne régulière 
de bateaux 4 vapeur entre la baie 
de liaspé et le port 4 ouvrir sur le 
littoral belge ;

4o Mise en culture 4 Fuide d'ex­
ploitations agricoles belges d’une 
partie de la Gaspéeie ainsi que d€is 
terres situées le Joug du grand che­
min de ft*r transcontinental cana­
dien 44 the Canadian Pacijia Rail- 
u ” dune le Manitoba où dans les 
provinces du Nord-Ouest cana- 
uien ;

Et 5o Formation d’une société 
d’étude pratique ou constitution 
d’une compagnie industrielle, agri­
cole et maritime canadiennc-hetge 
dans lu but de préparer la création 
tirs quatre autres sociétés.

I 'est par la formation delà com­
pagnie industrielle, agricole et ma­
ritime canadieuue-bclgu qu’il s’agit 
de commencer.

Les plans ou projet* financiers, 
•fis par l’hoi nfëjr d

cier, paraissent très compléta, et il 
est certain qu’il y a là une solution 
pratique et immédiate de la ques­
tion si importame des installations 
niaruiiuea en Belgique.

Nous apprenons que les comités 
de U L:aut dee Jntirét* SlaUriêU, 
du Cercle de» Foguyeurs, ainsi que 
du \CMcfoHd*% vont se réunir 
ces * ours-ci 4 i’effet do les exami­
ner 4 fond et d’uviser au moyen de 
les meure 4 exécution.

II fut rendu compte de la confé­
rence donnée à Bruxelles, par une 
correspondance particulière adres­
sées également au Journal de 
lirugee, qui s’exprime comme suit: i

On nous écrit de Bruxelles :
M«t^ redi dernier, d avril, j’eus le | 

plaisir d’assLs.er à la conférence 
intime monsuiÜe delà S >aétà beige f 
de* ingémeurê et induêtnels.

Je m'empresse de vous rendre : 
compte de ^eiu séance, car elle a été 
de nature à intéresser vos lecteurs.
Le conférencier était M. l’avo at | 
Herreboudiqui a parlépe dan pjèa 
de deux heures sans perdre une 
minute l’attention de son auditoire.
Le sujet : Le Canada au point de 
vue de Immigration et de Cxnduêtrie 
beiges, étau palpitant d'intérêt et 
M. Herreboiîdt l’a traité avec nu 
réel talent. Le fond de la conféren­
ce vous est d’ailleurs connu. Vous 
l’avez résumé récemment dans un 
remarquable compte-rendu de la 
conférence donnée il y a quelques 
jours au WiUerusfond de Bruges, 
par le même orateur.

Ce qui a surtout impressionné 
Uni membres de la tociéifi bruxel* 
ioise, c’e»t la eouoluMon de i’expo- 
sé des avantages immenses que la 
Belgique peut retirer de la lutte

(signalé comme étant le mieux en 
situation pour permettre un essai 
de voionisation ponvant smeuor le 

1 développement des relations com­
merciales entre la Belgique et le 
Canada.
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Bel-

ce mémoire dan» le but d'obtenir | com mere iaie qui existe entre Azoé 
que votre département veuille bien 
exuniiiier la question de savoir s’il 
n’y aurait pas lieu de négocier avec 
le» compagnies ue chemin» de fer 
canadienne», une convention à l’ef­
fet d’obst nir d» » parcours direct», à 
tarif» commun», pour voyeurs et 
marchandise, entre les principale» 
localités desservie» par le réseau 
belge et le» grandes ville» de l’Amé­
rique du Nord ; telle que Boston,
Portland, Halifax, bamt-Jean, Qué­
bec, àiuutréal, Ottawa, Winnipeg,
Toronto, Cun. ago et Vancouver.

Afin ue justifier cette demande, 
permettex-moi de vous exposer ia 
manière dont s'effectuent aujour­
d’hui les transporta entre ce» diif- 
rentes localités de i’Europe, l’im­
portance de et s transport», le dé­
veloppement qu’il» peuvent pren­
dre Uans un avenir peu éloigné et 
enim ia part coTTsnlérable qui pour­
rait en revenir à la Belgique, par 
» .île désavantagé» que nous assu­
re notre position géographique et 
politique v*a-à-\i» des Liât» amé­
ricain».”

huit la description de deux grands 
réseaux de chemins de fer cana­
dien», le Grand Trunk et le Cana- \ 
dian Paeiflc. Ce dernier surtout 
mérite du fixer notre attention, à ' 
cause de son importance considé­
rable. C’est, en effet, par cette 
voie que. passent tou» les produ»ts 1 
du ia chme, du Japon et du Nord | 
de l’Amérique pour arriver en Eu- i 
rope. C’est donc entre ce réseau et j 
le réseau des», hem m» belges qu’une j 
première convention devrait être i 
conclue.

•* Cue fols, continue M. Herre- | 
boude, une entente établie entre iwi j 
chemins de fer canadiens et le» 
chemins de fer belge», U ne sera pas j 
b.en uiihcile pour nous, oui avons ' 
déjà de» relation» directes avec I 
Londres, de mettre en concurrence 
le» diverse» lignes anglaise» Iran- I 
satlantiques, et d’obtenir un tarif [ 
commun direct entre les réseaux 
canadien», d’une part, le réseau I 
beige et Us lignes en relation avec j 
lui d’autre part.

*4 Dan» ce cas, nos voyageurs et 
nos marchand su» auraient néan­
moins tuujoui » encore à »ubir à la­
ver pool et à Londres, un ou deux | 
transbordements. L’inconvéeient i 
eat en lui-même, surtout pour ce i 
qui regarde le» mar :handises, très 
sérieux, poi r le moment il est en­
core inevitable. Noua aurons tou- 
jour» fait un grand pas quant 4 
a l’extension de uos relation» com­
merciales ; nous aurons établi un 
courant qui peut, dan» un avenir 
prochain, aouner à ces relations un 
développement immense et alors le 

*rufum suprême du commerce 
l’industrie belge», le port de 

nier en eau profonde ou plutôt le 
grand débarcadère sur le littoral
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j que noos la trouTons. L’bonorablo 
Fremter comprend si bien l’impor­
tance de cette que»-ion pour l’ins­
truction do notre peuple, qu’il a 
voulu citer ce passage de ce dis­
cours à la solennité de l’inaugura­
tion des ficolca du soir 4 Québec.

44 Et, en demandant des écoles 
14 spéciales et industrielle», nous ne 
** chercnons pas 4 détruire» les col- 
44 lèges < lassiques, mais bien 4 aidsr , 
44 leur cruvre. Nous demandons aux 
44 laïques de faire Uur part, comme j 
*• le clergé a fait la sienne, dans 
44 le grand travail de l’instruction j 
44 publique. Comme le dit si bien; 
*• Saint-Maro Girardin, {Moniteur, j 
14 fi juin 1838J il ne s’agit pas

eompiL
•4 i/e»t cette perspectige, Mon­

sieur le Ministre, que j’ai eu en 
vue, en vous soumeUant ces quel­
ques considérations et je suis cer- 
ta.n que ^e puis aiti adre avec une 
entière confiance ie résultat de 
l’examen qui en sera fait, si on ne 
perd pas de vue ce grand intérêt 
.allouai.

44 \ euiile* agréer, etc.”
La lecture de cette lettre est ac­

cueillie par de vif» applaudisse­
ments, qui marquent l’importance 
que 1 auditoire y attache. Cette 
lettre a, en effet, une grande por­
tée, et nous regrettons beaucoup 
Que M. H* rrcboudt ne nous ait pas 
fait connaî.re la réponse qu’il a re- 
ç ie de .«i. le muuaire.

Pariant 4 nouveau du projet d’or­
ganiser une colonie belge an Caoa- 
ua, M. lierreboudl insiste pour fai­
re remarquer qu’afin d’obiepir, 4 ia 
suile d’un essai de colon.saM-m, le 
développement do no» relation» 
com.nerciaies ainsi que le relève­
ment de nos industries, et remaner 
ainsi l’aisance, la prospérité et le 
r*p s au sem de no» l iasses ou vr é« 
r* s, il est néi essaira de p<»urs livre 
•im iltanéineot, par la création de 
s<AciéLés anonymes ou coopératives 
la réalisation de» projets suivants 

lo Exécution des installations 
maritimes 4 Brug », (land et Brux­
elles, et creaüou d’un port de mer 
en eau profonde et sur le littoral 
belge j

go Repr.so de la concession ac­
cordée par ia province de Québec 4 
une société uiérUraine pour la 
construction d’une ligne de chemin 
de f r directe allant de M6tHpedia 

de j à (Jaspé , on demande en conces-

:

ricaiu» et Anglais et dont tout le 
profit doit nous revenir, si, en 
temps utile, nous ouvrons sur noire 
cote un ponde mer en eau profon­
de 4 même de lutter avec celui de 
Liverpool.

M. Herrt bondt a aussi fait con- 
baLre les avantages que le gouver­
nement canadien et le* corpon- 
tions municipales sont disposé » à 
accorder aux industriels belgts, 
qui veulent transporter au Canada 
leurs industrie» et s’inatalier de 
manière 4 pouvoir donner de l’ou- 
vrage 4 150 ouvriers. Ces subside» 
ou 44 bonus ” peuvent s’élever
qu’à 130,000 francs et tous les 
gvs sont appelés à en profiter.

Enfin, M. iicrreboudr a annon é 
la prochaine formation d’une B - 
ciéié anonyme au capital d’un mil­
lion, à laquelle il serait fait rapport :

lo De la propriété du domai ie 
»e gneurial de la Grande Vfillt e- 
des-ilonts, située dan-» la Gaspési , 
au bord du golfe baint-Lsureut ti 
d’une contcuauce de 15,(AK> hec­
tares.

De 1.600 actions de 75 francs, 
complètement libérées, de ia Coro- 
pagnie de pèche The Gulf trading 
Company (limited) au capital de 
2,0üo actions ou 150,OuO franc», et 
éiabiie à Caraq ^ette, dans le Nou­
veau-Brunswick ;

Le conférencier a ajouté que 
300,000 francs seront employés à la 
formation d’une colonie-modèle 
agricole, pour deux cent» families, 
sur le domaine seigneur.al qui pos­
se le déjà une église catholique et 
deux bâtiments d’école à l’usage 
des colons.

Ce qui ajout* beaucoup à l’im­
porta nee de la conférence donnée 
par M. Herreboudt, c’est que par­
mi les auditeurs ne trouvait Mgr 
Labeile, commissaire assistant du 
département de» terres à Québec, 
qui non seulement a félicité l’ora­
teur et approuvé tout ce qu’il a 
dit, mais encore a confirmé lui- 
même 1 allocation des 44 bonus ” et 
donné quant 4 la colonisation, des 
renseignements excessivemant in­
téressant».

Eu résumé :
Excellente conférence intime 

mensuelle pour les membres de la 
SocUt belge des Inyânieur* et In- 
aa^iii^U ; grand Succès pour le 
conférencier, et bonnes nouvelles 
pour nos industriels et ouvriers.

Gemme c’est votre journal qui, 
i’un des deux premiers en Belgique, 
a appelé l’attention da public sur 
le* idées et projet» développés par 
M. lierreboudt, j’ai cru intéresser 
vos lecteur» en vous envoyant ce 
rapide compte-rendu, fait au cou­
rant de la plume.

A la suite de ces diverses confé­
rences, parut dane les journaux la 
circulaire que voici :

BftUOBè, 10 mai 1890.
Monsieur,

Un groupe de Brugcois, composé 
en majeure partie d’industriels et 
négociants, a décidé de faire un 
appel au public, 4 l’etfet de former 
un capital deaunè 4 faciliter la 
constitution d’une société ayant 
pour but l’établissement de rela­
tions commerciales cotre le Canada 
et la Belgique et spécialement avec 
la ville de Bruges et le futur port à 
y créer.

Les souscription* de vingt francs 
au mo.imum, n’ent raîneront d’au­
tre engagement que celui du paie­
ment de leur montant, et pourront 
éventuellement, donner droit à la 
remise, à concurrence de ce mou» 
tant, de titre» de la société qui 
viendrait li être constituée.

Les adhésion» pourront «jusqu’au 
15 mai être adressées 4 i’un des 
membres du comité provisoire. Le»
Souscripteurs seront convoqué» 
dans ia »»conde quinzaine de mai, 
pour statuer sur l’emploi des fond» 
souscrits.

lie comité provisoire J—L. Mabe- 
aonne, négociant, juge au tribunal 
de commerce ; (i. l'ar nentier, bras­
seur ; Atph. Van Acker, ^négociant, 
préiddcnt du ( efcla de* voyageurs ;
J. Van de Caste.le, Courtier ; Ch. 
de i’oopcere, avocat.

A 1 « date du 15 mai, quarante ad­
hésion* de la part des négociants et
Indi,- n» 1h i».* plus no!.d>it»sd# l’ar- I ‘ ‘ brrn» tin#»h*rr, un*,
row i*nt do Bruge* fraient -1 •*' - r,»-!- *•* d«
parvenue» au comité pr >. imn o «o . « *..... ■ , «oi /mi i*>
”*n» une réunion tenue queiqnea . r''tof'**n* fri* i»wn, lo j >ur i* 
j.. rur, ii fut dé i-.
i■ Hull* soii»« ri . me seraient remis à ir»nt •-,< i . k * n- p’u, qn» !** *>*n-*aif*v 
I t*ib t de visiter 4 nouveau 1» Gas- Kh oth* nmhre* pour nemphlet* ChM.
pé»it, parti»* du Canada que j’avais |
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de mariage ; anneaux d’enfant* c*oheU, auussm

235 ET 237 RUE ST-JACQUES

DEMANDEZ A VOTRE ËPicl
ttS FIMIIES CHUIIIIt, MINES IIOULEES El Wm

IRELAND NATIONAL FOOD C

DAVID ROBERTSON & Co.
KF2IrI.S* A.CJKINTH

279 RUE DES COMMISSAIRES, MONTREAL

ENCORE la GRIPPEcetteHIVER■T PEUT ETRE *

LEf.HOLBBA L’ETE PHOCHAIJ
C f terrible üeau. LinflqMi» ou u

IS't C* ! Kuïor. , /*f .il f„ u ,i*' f «.-Tl r .a _*_Kr ^
Hi

.uropc 
do nou». Mais

K.
:

\.

c-n peu de tvmp.
> a uu movon d.» r*?uJnnii| 

•tucu.Kui l Arrapaho «u hauui» do*

r:!) 'u,‘ii"r * cr,“nd^ ’E i* y

i. lu.'tilcd en dire* plu» long. I*ea . ^
ùol Arrai.ahOH. nt mot b„ ?reconuna 

Le* pmmandez 1 Arrauah.. 4 vos aiui*.
“i dnz-l« a \otre pbarma irn ou eplcier.

1 Tou* if* yuarniaciau* «t -
Ueeiientcf» yréparafloiu. ‘ ' 'iw Ü1®*

GB0. TUCKER
L* Célébré Gu*riçs*ur Sauvage

42© rue Craig Montrai

M KH
VERITABLE* M A fi< HFs 
VKUITABLfcH MA U-E* M A R< H Eri 

à 'ua'ch#*en

CH Xi

C AR.9LEY
Rue Notrcv Dame.

MOITIE
JIOITIE
MOITIlt
MOITIE
MOITIE
MOIT’F
MOITIE
MOITIE
MOITIE
MOITIE

PRIX
PRIX
PRIX
PRIX
PRIX
PRIX
PRIX
PRIX
PRIX
PRIX

U y a nne tonl* d étoffe* A ro**, 4^ cotr, 
Tn%Ka«ln marquée* poeitirenient 4 inoitié 
pru pour cette eemame seulemeaL

Rue Notre-Dame,

THÉ

irr iomo

RUE NOTRE - DAME
__ ti* avril-U

A L’ESSAI POUR 40 JOURS
Bandago lî» rnlairu X spirale.

ET CAFÉ
K Kit V13

Cw¥t AXTJITI2M I r
PENDANT CE MOIS

AVI^ l’TTIir.lO

S. Carsley n’a qu’un seul ma­
gasin à Montreal. Point de 
succursale.

FIL DE COTON DR CLAPPF.ltTON

F* fi*» ’on ion m nenge «lu fll Happerlofi. 
Vou* n»** toniuur» certain quo c eu lu 

medisnr fil eur lo marche.
L ■ fll dé coton Clapperton ne xe brl»c 1». 

mai*, no forme ;>a^ de no ud«. né *« mélo p*» 
ChcM|Ué l.otuno contlonf VT» vnr»o«, 
iHinauées ta* jour* le n r in pt^ rtnn.

W t 4^e \ AR8LRY 

Rœ Notre Damo.

S. CAILSLFV
Noe 17S5, 1767, IT»®. 1771. 1773 177* et 1777 

RLE NOTRE IiaMK. MONTREAL 

Téléphonée . Bell. 20*y. Fédéral. AH.

Grande fente (le Pelleteries
A CAUSE DE LA DISSOLUTION DE LA SOCIÉTÉ Dfi

WM. THOMAS & CIE
MARCHANDS DE FOÜHRDBES EN GROS

501 RUE ST-PAUL
TOIT I.IOTTFt îsxook; i>i:

PELLETERIES CHOIX
CONSISTANT EN

Collerettes pour dames,
Collets pour cochers,

Casques de tous genres, 
Manchons,

Boas, etc., etc.
en Sealskin, loutre, castor, mouton de Perse, Alaska bable, Nutria

etc., etc. eto.

»M I * M i£ u :i K S

CAPOTS,
CASQUES,

COLLETS,
POIGNETS,

dans tous les genres de pelleteries et dans les styles Its 
plus fashionables

Ui) grand : de ROBES DE BUFFLE
NOIRES ET GRISES

-----------------------------AINSI QUE-----------------------------

5,000 verges de Mures de toutes couleurs poor Robes
Le tout pour être vendu au détail et au prix du gros.
Termes : Aryen! comptant et à un seul prix.

W. THOMAS & CIE
Marchands de Pelleteries en Gros

501 rue St. Paul, coin de la rue St-Pierre
IMIOIN TIR/ETAI-

N. B. — Lo public do Montréal et des 
tneapement invité de venir examiner nos 
d'acheter ailleurs.

environs est 
marchandises

11-4

a La VERITABLE EAÜdeBOTOT
^ U SEUL DENTIFRICE APPROUVÉ PAR L ACADtJUE 

DE MÉDECINE DE PARIS

.fèAfïiï h fal:: !;r.,fri:s di Eairt. IifiU Dcüfr.ttilM
l.K Kl'Hr.lMK ; Il II K M S SOINS DE I.A TtTF 

[+j£7 J ~ 1 K V1 \ A1 tTu K P F, TOU. F.TT F SL PF Hi FI B

So trouvent dan* toutes lo» bonne» maison® etcfcsi 
J__  • < C A ■ K rJ • NI 'Lili

LES BEBES QUI PLEURENT
le* t pieurynt p*rre quii*nont^if- 

iT*nt«. I mm p»l t^-(i*m-i \ r* ont « u H i -i 
>>**•'*' p u* ou moi», flf vreut. M 

Ln'lï.~T ,i„ ro„ ,,n llo-
lier* El* «rtriqn©» de Mm 
r*nntttlf. • ou* rf)n*|

"""''nwi* pour le mi»»!, 
le»iré souivrejicé» oeM*frunt et il*o rvro, l u i r» 
un» améliorât ion* ,>n b edenf r«i»t'lo t«ur 
•••nt*. 1 loinindu/, i» n Collier* d» NOTmam

epi«/.f1n« ,j voU*M«re«*e.
Prix. Mot». 104eA4
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'jEüXIFJE EDITION
TAILLON VS LA PATRIE

Ao moment de •’•mbarquor pour 
on voyage do oi* »‘oio en Europe 
le dlrecveur de la i'a/rie a c ru de - 
voir régler •«» comptée avec le» 
gouvernement Mercier. L’article 
Ju c onlrèro qui couvre prèa du truie 

colonne» n’eat paa «ami quelque 
intérêt pour le publie.

ü. Üeaugrand commence par 
constater qu’il lui a fallu payer
•eul “ sans aide ou contribution 
d’aucune aorte” fi^HA.lü dans la 
cause de l’honorable M. Taillon va 
)a oompagniu d’imprimono do la 
patrie- Voici la rétractation qu’il 
lui a fallu eu outre publier un rap­
port avec cuite affaire :

Province de Quêuec, ) 
district de Montréal /

COUR SUPERIEURE

L’honorable L. U, Taillon,
Demandeur,

va
t* cie d’Imprimurie ut de Publica­

tion de la PaTKifc.
DéfeuderOBae,

et
Le dit Demandeur

Demandeur Incident.
et

La dite Défendert use,
Défendereane Incidente.

rétractation de la défen­
deresse

La défenderesse rétracte pure­
ment et simplement l’article publié 
dans la Patrie, le vingt-cinq sep­
tembre mil huit • ant quatre-vingt- 
huit, intitulé “ Praudea électo­
rales”, et elle offre nom excuses au 
demandeur à l’occasion du dit ar­
ticle. , .

La dite défenderease se déclare de 
plus prête ü publier d ms son jour- 
ial, dans U nage do rédaction or­
dinaire, U dite rétractation, à la 
première injonction do ia cour.

En autant q o Par: le publié le 
dix octobre mil huit cent quatre- 
vingt-huit impute au demandeur 
personnellement une participation 
quelconque dans les fraud» s él- e. 
torales dont il est fait mention dans 
particle, les propriétaires du jour­
nal la Pair • i
jamais entendu accuser M. Tuilloq 
d’être responsable de « es fraudes 
personnellement, soit directement, 
suit indirectement.

La défenderesse, en qualifiant de
fraude électorale ce q * i h j» .
dan» la circonstance, a imputé 
cette fraude, si fraude il y a eu, au 
parti politique opposé à celui dont 
Is Patrie est l’organe; etsi l’article 
peut être interprêté comme accu­
sant le demandeur d’avoir cherché 
à tirer avantage de cette fraude, 
lors ue le dit demandeur en cou- 
naihsait la nature, nous rétractons 
toutes les parties du dirarticle pou­
vant avoir une telle signification. 

Geofkuion, Dorion ot Allan, 
Procureurs de la défenderesse.

Montréal, û novembre 1889.
M. ficaugrand estime ii plus de 

f$,000 les sommes qu’il a payées ou 
perdues pour des fins politiques 
depuis 1879, tandis qu’il n’aurait 
reçu, en tout et partout pour fon­
der la Patrie que #-.£0». “ Lui -je 
‘‘ demander quittança ? ajoute-1- 

il, “et a-t-on droit de mo repro- 
cher, comme on l’a fait s invent, 
d’avoir exploité le parti libéral V

AFFAIRES MUNICIPALES
La dooouvorto de Kocb

Comité don chexnias

Les membre» du comité d’hygiène 
és sont réunis samedi auràs-midi.

Le Dr J. H. McConnell a été pré­
senté aux assistants. U a annoncé 
•on prochain départ pour Berlin ou 
il •• propose de prendre de* •n!< r- 
nttions sur la découverts lu Dr 
Koch, et a demand» unê K‘? ' rc de 
recommandation de la j»art du co­
mité, ce qui lui a été accordé.

M. Bonin a présenté des plans 
de buen retira à l’usage des doux 
•exes, qu’il so propose de faire 
construire dans les square» et au- 
tres lieux. M. Berlin a déclaré 
qu’il se chargerait de la construc­
tion pourvu qu’on lui accordât la 
propriété des dits monuments pen­
dant vingt ans. —Appuyé par le
comité.

Comité dot ohomlns
Le comité des chemins s’est réuni 

le même jour.
H a été dicldé de recomman­

der au conseil de villu de faire 
le tunnel projeté, hour la voie du 
Pacifique, à Hoohelaga, pour la 
prolongation de la rue Ontario jus­
qu’aux limites orientales de la cité. 
£• coût de cette entreprise sera de 
f 7:4,842.

COUR D ASSISES

Lob tente not* rendus» samedi après- 
midi

L «vaaioa do la prlsoa da ftorsl
Nous ajoutons la* détail*suivants 

à la nouvelle que La Presse ; U- 
bli#e samedi *u sujet de i’évae.un 
de la prison de bord» du prisonnier 
JuStqih Lafiaunne.

Dès que les gardiens apprirent la 
nouvelle, ils firent iuiriiéuiatemeiit 
jouer le télégraphe d tus toutes les 

| directions, et les uiuiuLrca du corps 
! d« police, souy la direction du chef 

l.adebauche, se dirigèrent sur di- 
I vers points.

Le fugitif fut arrêté dans une 
grange appurteuaul à M. Adolphe 
oritebuis, cultivateur de baïut- 
Uuillaume.

j Le prisonnier sera probablement 
! incar* éré dam» lu prison commune 
| de Montréal.
j Depun qi. dqtn* tompH, en effet, 
celte d'Tinôrc devient le refuge as­
suré de tous ce* oiseaux de campa­
gne qui sont ordinairement des 
bandits dangereux et oui réussis­
sent morvoillcuaemeut à rompre les 
barreaux flexibles de la eng* dans 
laquelle la justice impitoyable sem­
ble vouloir les réléguer afin de les 
priver de la liberté si obère à leur 
cœur.

Lo scorctalrci ot le cuisinier
Tel cat lo litre de la comédie, 

l'une de» plus spirituelle* de Scribe, 
qui sera représentée pour la pre­
mière fois sur lo théâtre du college 
Saiule-Marie, le 15 décembre pro­
chain, par d’anciens élève» de 
celte maison. Elle sera suivie du 
ensrmant opéra-comiqno do Ad. 
Adam, “ A Cjlchy.” Les profit» de 
la séance seront pour la chapelle 
de la congrégation de» petits élèves 
du collège, qui donneront, entre le» 
deux places, une exhibition de di­
vers exercices de gymnastiques. 
Les billets seront en vente sous peu.

L> poing
San Francisco, *23—Peter Jaek- 

son et Joe Goddard se sont battus à 
Melbourne. Résultat : Draw.

Positivement sans doulour
Dents extraites sans douleur par 

l'électricité chez le Dr J, G. A. Gen­
dre», chirurgien dentiste, 20 rue 
.St-Laureut. 20nov—1m

Le Comte de Pari» ot se» amis ont 
jugé le Reliance Rosebud comme un 
cigare digue de ia noblesse. H-5

JE SUIS HEUREUX !

l’ar JAM KH STKKt.

TRES GRANDE VENEE
Mardi. 25 N v à 2.30 br».

I nu csmsi-ou «t UÿU'jitUe» en anfeul. vqU- 
• i < r • * : . iâ- uUf A i*a! uu lui

ruit^!ai.raUo üc de iii<vgs»iu.
(X1MS1STAMT KM

< bni»*'» de (Li rvliln guursa Srrcnus* *, t» 
>iUi l>ctUHi. LivàiMM, cjinapos

d«xtca«iun. garde robss. l'O stiteublrms tU 
i df ciittliitirc S mut a«r S de» prit mod* P'S.

I l- pliiutlu, d« (Mwtaisir, ds finrtro,
pS • .!i • 1» . :..k. •• • i* ro.e,tu.
tiUintre» sve - pour bufi'aus. biblURltè-
({U*'» su noyer si «mi chêne. • ou* hotte» en fi-r 

| c veu «oiimiierH «In»: 1|4UH» l< k|ereiuunt endolu- 
' mate**" MUk-lquêa joli» ma ' ut» «m « rln. anteu 

Mtwo nls de aaluu et de DiaUibre a coucher.
, ttStfSlt!», et* .. fiC.

J A3. 8TKEL,
Kacanteur.

VENTE MiVHDT. iS NOV. A t lu H1 g
Aux No^. u isdl rue 

Notre ihmie.
M I

Par R A R et IHtSNELLY

GHANDE VENDE
D ameublements nouveaux et d occasion

Tapis, toile» cirèos, rideaux ••u coton, c-outel. 
l* ne aiyen*ori«, etc. . etc.

Non» v endroit* s n<»s »aüs» Ne* S41 et M3 
ru»1 m J u.-but s mardi pr>jcb&in aprê» midi. 
*ü novembre. * omiirHMMl jubsaincMblemeut* 
de »alon. Iuui«uilei< liaia«?c.différentes, tKiaux 
ameunlsnicnt* d» * hüt.icxe s cuu( b* r tuf 
felH. taUus et ckeBes «K* saUe a uianscr, bi 
bioth'Mjue». païen*», pupition en c>lindr**. 
table <le eeutn-, «viuchettes en fer e* en oui 
vro, soiiiiniont élastique» cl inatslals, rideaux 
en dentelle, couvn -piedn. rouverte», toile* de 
table H U&wt, arti* *«*» un argent pla*iue. cou- 
tellern . 'ervirs» s (itS et n dîner, npiuirts, ta 
pi», différent*** grandeuia en velours, llruxei 
le» et t/qw a ry.

Autel, ameublement* d’occasion et de 
Melon; et de clmmnre à concher, |>o**le» de 
p c’ dt* » U: inc. beaux lapis qui u ont
servi que peu de letups.

Ventes D EIX heure».
KAK 3c DONE LL Y.

1H—î En can leur»
Par R K S h / A G et

VENTE

mmiSES SECHES,
VETEMENTS, Etc

A V ES CAS
----- CAR-----

BENN1NG & BARSALOU
ENCANTEURS

A leurs Sali» s de Vente, Nos. 86 et 88 rue 
St-Pierre. Montreal,

MERCREDI, 26 NOVEMBRE 1890

( 'our nnr aemaino
BLACKING L <

z une (tpoage tr.m-

I’oJliM'z ro» »onli*r» 
avec WOLLFS ACM
aiiir»*» jour» nettoyez u 
l>^( dai.» l'oau.

Chaque bureau. Chaque m^natrère. Cha )UO 
ariU-.n inirénieux. (’iinque propri'Maire d’une 
voiture. CtiHque personne capable de L'nir 
une brosse. Devrai

sonno canal
• i du

-\vors3
rurtC.

b «m vieux et nouveaux, 
la por< < laine. !'oindra Ica 

i'tùmira v - v ieux t>*- 
vnitU'o de U be. Vermt

vendit Partout.

Un rr:i:«î acftouimerit varié de marchai» 
<ils.ch* a. convenable»* pour le corn- 
m rce d automne et d’hiver, eond^Uiut 
• n part io d- serge» tout laine pour habits, 
tweed- de différent» patrons. (%• heimre^ 
Jnn. r salin, Meltons., nap-, tlanclh* 
étoffes a robe-, mercerie» l'O u r homme* 
gants et mitaine*, gilet» Cardigan, corps 
et <Aleçon*. ha**, ci u c» tos *‘t aulrt»* mar­
chai ;ist- de cal- n. convenabies pour it» 
besoin» du coiiiUierce.

— Atasi —
(Pour elore uu compte)

1 caisse de satin*.
— AUSSI —

150 lot» de hardes faite».
— AUSSI —

Uri>‘coneignstion de chaussure» pour hom 
me? eu ne» gens petit* gardon*, cia 
eue- et u;, \ar:ete d’autre» marc ban 
di-e? en loU convenable» aux acheleur».

VkNTE A 10 11XCRLS 
BENNING ic

17—4
BARSALOU, 

Encan leur*.

! AVIS de FAILLITE
ACAf:S,

Peindra le* met 
Peindra le verre oi 
S’ ticic» de fur blar 
nier» Peindra la 
en même» t mjs*.

OLMSiED Ac CIE \gcnfMg» - -raux pour 
le Canada. 38 rue K. N «.OUiùrT, TchO^ru, 

(D—9 juillet Imv lan Ont.
Par JAM ES S TE EL

Vente tris attrayante et tris 
intéressante

— DK —

Beaux Meubles
«Canadien», Américains et amri hiena)

MKKtiiKDl ET JEUDI
Le 2S et le 27 Novembre,

a dix yeurè.s a.m.
C est la pu- gra 

jama'iH ou II* u b M
>de ‘dügotirc qui ait 

Mur. real, et quant à c© qui 
rt r»**- irtiuvnt et la nuvn 
i c qu ü > a de mieux en t 'a

ubl toub
le* * xini< any

i/etaeaT
romplet, ei >11 
le marché < an 

il y a un »pU 
théquo. en a. 
un ameuhlom*
Aiiicuiilc’iiionti

L« psrBonncs suivantes, trouvées 
coupables pentlaiit le présent ter­
me, ont reçu les sentences suivan­
te» •

Joseph Roberts, nul a plaidé cou­
pable d'avoir déchargé une ar­
me & feu sur un de son com­
pagnons, nommé Andrew McRridc, 
deux mois aux travaux forcée. 
C’était s.% première offense et l’ac­
cusé était trop Ivre pour se rendre 
compte de ses actes à ce moment.

Louis Maillet, vol avec effraction 
choe MM. Sorrensky et Saint- 
Pierre. marchands tailleurs, rue 
Saint Jacques, dix-huit mois aux 
travaux forcés.

Auguste Desjardins, vol avec 
effraction chez M. Blancüet, rue 
Saint Laurent, dix-huit mois aux 
travaux forcés.

Alex Jeffrey, Edward Jameson et 
V John Carrolton, vol avec effraction

A Franklin Ce
tencier chacun.

Alexander Thompson et Thomas 
Moore, vol avec effraction chez 
MM. Lightbonnd, Rmston «t Co , 
rue McGill, le premier cino ans, et 
ls second deux ans de pénitencier.

Thompson qui est un bandit des 
plus dangereux et qui a déjà purgé 
plusieurs condamnations a créé un 
yertain émoi loruqu’il «’est, agi de 
mi panser les fers aux pieds et pen­
dant un certain temps quolqu’nt- 
taché déjà par un poignet à son 
eompüce Moore. Thompson a réiis- 

do renverser deux doses gardiens 
n’a été réduit à l’impuissanco

IQ’aprée une lutte aenarnée qui a 
uré environ tO minutes. “Je ne 

•ubirat jamais cette sentence ”, 
•’écria-t-il, eu s’éloiguaut.

vont il -rit» et 
nn a x «c r-.

, «lo muubi,’H < »V inaintcnftnt 
y j jaiimi» eu rien dVgol sur
dien.
nriiilo anieubieraeut d** Mblio- 
ijou, couvert en t uP re, ;iu*wi 
m *(n < arn * *lc i*héno noilde, 
<1© «ailes à i*»eeptiOM. (3 i-i< 

en • eri»ier naturel. »'i:ai»4‘s eu chêne *o!'.,i© 
du !*t i icim* siecl», pour ianuiu « ci femme* ; 
tr< » belle» berveiié*.;» AiniTioaiue-* richomeut 
bourrelées* en soie, pelu h- anKlai-o. afu*^î- 
blenicnt* en l»oi» plie •airi. hi**n, quoique 
< ho***' de nouveau, chaiec» différentes} dos 
«i**r* en fll do fer, imMCOifique» fsutcuil» de 
tou» genre* et hnurrelu» d«» meilleur' » iu«*r- 
chaudoMii ameriaslae» et europésnuo». Joli©* 
chaîne* tcaxinfvnte», fauteuil-, on cuir, rugi
WiUmu ot aineubicinoitl» tlo aaion «n bioca- 
telle.

fré» beaux ameubloment* do chambre» à 
coucher ou ch 'no et on noyer noir, trè* solides 
et bien ei uipté» avec miroir*, glace anglaiko, 
et cim-u» co mnr >ro du Teiiaoa*ee. buffet», 
ta Mo» de Halle * manger.

Le» anieubleiin m» de bibliothèque »ont 
tou* fait* sur < oimn mdo.

L'U aiage cotuprend do» meuble» de biblio- 
thequo, de salle» » manger et de h an Ere» h 
roucher. j)*i| i rcs. b.bliothè«un*fl. pateve -, ta 
bluttoa de toi.cite pour homm»i. t haïe s d«î 
fantaisie en rai an. porte-musique et autre» 
articles qui -er»nt exp< » h lundi ©t mardi 
le» catalogue- p' clflant los rtc. i • a ^ cudu 
•ont maiiitemtul prci».
Murchandisot oxooaoes lundi ot mardi

Vente Mercredi et Jeudi, les 
26 et 27 Novembre

A 10.30 heure» a.ui.

Dé

«CMiOf hâfftbCL
eoua L£S

fi
I lotii*» Verve*»»©'» Hy

:Tgil°
Buroml r it-. M» la n«»i *•. 
Inebrietr, lo*oma»e
Klo>.rdi-»ein«nl l*»w-
lue du cor v ©au ©i de 
la utorlie tpiuicr». ete.

Bureau de la Haute Cour d’IUmoia Ordre des 
Foroti ier» t athoiiqu***.

136 et 1» rue Wo*h»a*u,u
Cai( aua W Ostebrs llbT. 

REVFRFND E KtKNiü.
Cher Mn/ttiuur

J© commUire que « ©ut mon devoir » u*i

8» une dette de r» t>>nn* 4Mau e d» ma i art.
v «'eruQer le- btn»* effui» !''txiuit» » r n»«*t 

«ar voire m«rvt dieux remt.i». Jr fu» tnmblé 
l**r ie merva-iMine ua » uu «urcfoil © '»uvra 
gri*. Vo?r.. tu di amen; arrêta presque de 
r-uiU- ■ « jh.ml que J** I
i e..iUte ùlaui I imia a'.i »n d-* « rraladie. Je 

.
•» u© pouvai» dormir, oervrau fiévreux, r#' *• 
• i .i'cd-M et« I I • . uii-ere*’de 'emrd** hl 

rattre la «a i ^
poM eu depuis. J ai l>rt» evpl ou 
teille» de ce r« im . I • Il

RARSALOU

DK

lUX LOIS i

DAVID BRADY,
Plombier de Montréal,

J lisent et Failli
lx's soussigné» vendront k 1 en an public. 

| ci. lots • on v enable» aux acheteur*, su No. 
I rue noire Damo,

Vendredi. 22 novembre 1890
A DEUX HEURES P.M. 

lye* outil*, mcahlc». fixture*, etc., contenu* 
dan* la boutique de plombier »u numéro « i 
tic s o , aubsl le bail jusqu au 3u avril lB9n.

DAVID SEATH
Curarear.

M KAY & PAKDELLIAN
Kn can tours.

Montréal, ?1 nov. 1880 17—3

ÜMS «, MS [T lfl[S
A ven «4 DG

Dans d<str et de Joliette P Q.

-rii tion «*i tou» detail», jusqu «a 15 
adresser à

.i:\C0llll SÜPmtlM
) mon: UK» L.

Bfî RTERtft 
Em auteur, 

rn*‘ Notre-Dame.

Los train* laisseront la gare de 
la rue Windsor pour

Ottawa, 7 é ru., ♦ • Il U* i m., 115 p.m,
!» r*(and. M -tou »n».0h. ».m ♦ 8.15 p.m.
Tor i t * •'.‘ JOa.iU
DeirmL, Chico -© vin t *8.15 p.si
S.s,.' Nisrie.^t Uii.l.Mlnncajjo.ls-t 1l.l.Ja m 

Inné. Vaud nui il. etc-

M. J A PRENDEROAST
Banque d Hociielogo.

il nov—lm Montréal
Province de Quebec.
District de Manirf 

No 4>4.
Dan» l’inslaneo

DK LA CITE DF. MONTREAL. 
Reçu* rant© en cxpropiiotion pour l’ouvertu- 

de ia-ruc «to i atherine. < ntre la rue De 
x»-r ■ . io» limite* de * m-. dan» le quar­
tier d Hochoiog* do lu diU’ cité, 

et
Dame MARY DAVIDSON, vsuve de Wl’, 

luxm Darling, en son vivant de la cité et 
du dUirict de Montréal, marchand, ot 
Thouuu John Darling, agent d’iromeu- 
f.- toi.' deux d© la dite cTta, dit district, 

1 mi oui m taire».
Avis public «uu par le présent donné que la 

Ci; e requri-inte a déposé nu OrcfTc d© cette 
Cour, les prix et iHxnptmsation de* immeuble» 
n< qui- par U dite requérante par voie d’ex- 
pr 'priuuoii et uont U descriptiou est - uinm» 
suit :

“ Un terrain étant la totalité de» subdivi­
sion* No»SU et il du lot No 31 du cadastre 
" du quartier d’H x ncl.i.ra. dans la dite cité.”

Et sur la rmju ff' du dit iudemnita.re, il est 
ordonna auo p «r aViaà être mseié deux fol* 
par semaine d'li ant doux s» mtaiuo» d*n»doux 
journaux r .'.tlr . : uu en fruncai-. ! autre en 
u;. 'laie, a Montréal, e; une Ioih dau* la “Oa 
/.utle Officielle «h Québec.” lo* créancier* 
«oient appelé* a produire leurs réclamât ion* 
au Orci.t do ta dite l ont Nup fieure. » Mont 
ré*»!, uns (ju n * jour* » coniptcr de jjhthT 
tion du dit nvi* dans la dite Uaaotte OfH-loi 
le. h defaut de quoi il -era procédé «an* égard 
aux droit» qu il* peuvent ) avoir.

J. DE->ROfUERa 
Député ProtouoUiro. 

Rnroau du ProtonoUlre. 1
Montreal, 13 Noveinbr* I

N. T l’.IKLLK.
A’.ocat de* indemnit&Ti)».

frll viNiiQUINIUM
UABARRAQUE

E BE DIX POUR
Q.t bon 

garde eoustaiument
dan» ma tmaieou. j eu prend» de tempe a autre, 
et Je ti« ns a ne pas men dispenser Jelal 
r»oomniandé » P ns me* uinU .- i je ue me 
ifompe pan, votre potion sera une grande 
trf-uediclkm pour la uaUob «xcédee de fall 
gUcs.

Votre, respL-etn» utmment
JNO F. SCAN LAN, a. it. c. 

KCFNTQ MKDK’INKCO.. 
jO rue W Mudumu. cota de Us rue Clin ton.

Chicago, 111
A veiuire par ioedroguiste*. IMil fl la bon- 

tfillu ; 6 bouteilles f5
Kn vente cher. L LEON AK!». 113 rue 8t 

lasurent. Montreal j 1er déc-q h

Avantages poup les Entpeppeneiips

810.00 par mois 
L’AffeucB dv l’rupriètés Fon- 

cièreft
77 Rue Saint-Jacques

uflYe en vente a Maieounenvo. dan* l’endroit 
1» plus ceutrul et a prix exo^tsi. uuent redu-.to

|[ lim LOIS J SSTIil
A f4IO.OO I»AIt MOISi
ou eao* argent pourvu que l’acquereur bé 
tisse immédiaUrmont.

ECREMENT A, CIE
77 Rue Saint-Jacques.

ltv-2

Btc .L> p m.8h»ui " un. Sh* ri»;-.»" e 4.n() p m .
Wlnchesi-rr -‘.lA» a. u. f *S 4.i p.m

...r •v.tX) ' . .«.J--n nu. t'ibtep.tTi-
lls.liux. N. K.. St .Joan. N B . etc t»r.»n 

Do lo gare Dalhousie pour 
Québ'i - •• .*» n "i . *3 H» {vm. (Is* d»m m'ho* 

s. iilcmonD et ’TUW p ni.
Trois Uhri« to* “8.23 .«.m . M ») f ni. fi© dt 

m inChe sulcnicnt '. 3.111> m ci * 10 <X) p,iu, 
Joheltc, Ht » ox. • l (Librl- I. etc 5.15 P.n». 
(Htawa 8..V» a.m.. LUUxim MUp.iu. 
Wiuntimget Vancouver •B.lOn.m.
H Jerome Hain’ Un. Ht Euff ache--A 30 p.rn 
sic Rose <tt St© Tbéréae 3.<s)n m. 4.10 p.rn .>.1» 

p.m. 1© eamedl 1.30 au lieu do p.»m 
De la gare lionavonturo pour 

MarlevUlc et Karnham 3.40 IMïi de Saint, 
Lnmt'crt rnernr ;ont »vcc le train on 
Cran I Trône de \!A hr* p m. de la gare 
Bona venture; Meneville.Hi Oéealrc »p m 

Interpretation do* signe* — I Excepté le* 
samedis ; t march© ioi:-ln* loun», r compri'i 
|r ri i man h». »utr©- train* l ^ )onrs de -©mu 
nesnul. m nf. pi .© n «*t ydrement Indiqué. 
• Chars salon M dortoir, t I’*" do canne tint» 
sur lo train qti» part de Montre Aile samedi.

BUREAU F PF-* mtLF.T-t A MONTREAL 
*tM> rw Ht Jacques. Indéor» »i ’'**

aarc» D luusie ot Wlndeor,

ti 111 <{ * i o urèparation do ue gonr® 
gpprouvie i'ir l’Académie de Mé- 
dt îiUf* de Paris, est le résumé, la 
Condensation de tous les principes 
actifs du Quinquina. « Qurlauêê 
grammes de (Juimum produisent lé 
même effet que plusieurs kilos dê 
quniqmna. • (UOBIQUBt, Professeur 
i rKc(>le de Pharmacie de Paris.)

« J iii cherché pendant longtemps 
lin tonique puissant, jeVai rencontré 
dans votre Qmnium que je considéré 
comme le restaurateur par excelieneé 
des constitutions affaiblies. •

Pr Cabaret.
t Le ‘Vin de Ç?vxi nivxrxx 

f .n Lvnrmcj vxo est le plui 
utile complé'»ent de la Quinine dani 
le traitement îles fièvres Ses effete 
tout particulièrement remarquables 
<Jans Ut fièvres d'accès anctennet et 
dans la cachexie paludéenne. »

Prof» Boucha b dat.
D*n» D plupart de» Pharn^ctoa. -

F*im L Frero. 18. me Jacob, Pari».
Eu yen © A Montréal chef Fabr» ot Oravol : 

L}man -onset rie, et dau» la plupart do» 
bonne* pharmacie*

A cause de notre prochaine dissolution et afin d’accélérer l’écoule- 
inent de notre >toek, nous donnerons un

ESCOMPTE DE DIX POUR CENT
sur tout achat fait au comptant, excédant la somme de trois piastres,

a partir de

Lundi. 24 Novembre courant, jusqu'au Samedi, 6 Décembre prochain
ices deux jours inclus)

A VENDRE
Rue St Déni», ruo Kent. Avenue I^xallc. 

Avenue Lee ou r*. et d&ut différont» autre» ca­
ri roi U de u* vUle.

ECREMENT <1 CIE
77 Rue Saint-Jacques.

A VENDRE
A L’AGENCE GENERALE DE 

Propriétés Foncières

7 7 RU K ST-J ACCRUES
No 3fi0 LUE DORCHESTER, nnaiaon ©n 

pierre rir taille. 8 etage». en tré» bon 'ordre, 
uppareli de chauffage, bains et Vf. c. Fini in 
icrieur très bien

ECREMENT & CIE.
77 rue Saint Jaequos.

MAGNIFIQUE PROPRIETE RUE ST- 
DENI8. preb de 1 égll»e Satnt-Jarque». ayant 
coûté $17,000, offert© en vente pour $13,50(1. 
Fini luxueux A l’intérieur. Pour plus oin 
pies detaris » adresser U

ECREMENT k CIE.
77 ru© îramt Ja* quts.

BLOC DK MAISON. RUE ClfERRI&R. 
doTiuanl un bon renriement. Béti»'1 de pre­
mier ordre ave- amélioration» nu !« rnes.

ECU KM EXT & 4 IK,
77 rue St J aequo».

No tù. RUE CONTA NT, (cette rue part de 
la rue Uainueau près de la i e L eau» ht- 
tiére». Mai ou •>r> briques sulide^ lx>. er 
Prit |2 200.

ECREMENT A CIE,
77 rue ï*t Jacquof,

2f*7 è 271 CHEMIN PAPINEAU. 8 loge 
ruent*, lojei •.v**, $4.0Bv Maison h 4 étages, 
en bois et en nriq'tus.

ECREMENT & CIE.
67 ruu Jiu ques.

305 à 30a, RUE LOGAN. 7 logement*, loyar, 
$41100, prix $J.2o0 Bois et bnqu< ».

ECREMENT & CIE.
77 rue St-Jaoquos.

No .'3\ RI E ST-PAUL, magarins en g o , 
©n pierre de taUlc. a 3 Aages. 2i x (ij.d. lojer 
$750. Pour détail»» adresser à

ECREMENT A CIE
77 rue St Jacques.

423, 425 RUE DR IL ET. 2 kigemenf». mai 
on brique* • .i ic, 20 i 34. lot 20 x 75 bon 

ue* fon a ion- e:t pierre de Taille, aceommp 
dation* niod«ni« *. ’• appartement» dans 1« 
bas et lodens le hant, couverture on graved s 
aaran iw, pour K) «n , loyer $J(kl.OO. prix et 
conduion» tre» liberales.

ECREMENT A CIE,
77 rue St-Jocque*. 

557 , 069. Al. idB MAPLE bonne tusi-oa 
n»nv© eu brique* et bois, prix o - r
$372.00.

ECREMENT k CIE.
77 rue St-Ja< que*

404. 4firi, RUE MAPLE, deux ! - m ut* 
nrét* de la rue Rxehel. I»>( r $2.72 JYÎ\ $2.00>J. 
Maison en bol» et bruj ic- isoo boutiques ( n 
arriére. Bonne construction avec «ciomo 
dst ion mod' rnc

ECREMENT A CIE.
77 rue St Jacque?-.

57 à 71 RUE KNOX A vendre excès»*ve­
ndent bon marche, ( es deux tuaieoM sont 
•Ituéee dans l’endroit le plu* popnh ux de la 
Pointe Paint « harle» et donnent un revenu de 
il.44<> O ndition», f payable au mot*, ha 
lance comptant. Avec un tree petit capital 
I acquéreur deviendra propriélalr© de deux 
tons bloc* de maison sans pour ainsi dires en 
aporcerulr.y ECREMENT & CIE.

2 77 rue Saint-Jacques.

B. HVTPtUtflUg-A CIE
Agent» d'immcubics 5* location »! financer

Bâtisse do U N «u -York Lifo
CAKKF- LK (.A PLACE P AHMXS. MOVTRKAL

CEUX QUI DESIRENT DE BONS PLACEMENTS
pt ceux oui de*irent vendre ou louer pro up- 
turnout leur* pronriét» - *«>nt invit-* à \*nlr 
nous 'oir immédiatement. Nous ne char­
geons rien pour le» niviiouco-). et n c igeoiM 
aucune commhielon à m »lnr que la vente ne 
soit fait© par no i* «>n par notre influebee.»

B. HUTCHINS A CIE.
Chan.iKf Ne X'I Krilhc* s aV t.I,!.».

ARGENT A PRETER
Sur propriétés do v ls »t bonnes foruos

B, Hutchins^Cie»bati5se delà New-York Life
2(J<> jno 22--ino

AVIS fie FAlLLirE
Fond» de banQueroute à vendre par

onoan public
Danal afTairc de J. 0 A. Trudel et Clc.» de 

Mont real fai ilia
Non* avons reçu innte’-ction du curateur 

de vendre par encan pnv’« a no» salles. No 
•6 rue Saint Pierre. Mondrval

VENDREDI. 1 K 2H NOVEMBRE 
à onze heure* de l avant midi, le fond* d» 
•'(>inmer,« du papeterie « l inaichamlises d© 
fantaiftie appartenant à ia sucoeaatea ci 
deasua. »e ruontant A environ $6.f4Tb. A'Jaal 
le» dette» de livre» *«' montant a environ 
$6*" C-e grand R*M>r! iment de choix est en 
pic fait état, ot le lo al «il le meilleur de la 
Ville. I ’ e*t une e trcllcnte oc< asion pour un* 
p »reonne oui veut natrer ©n affalrca et» a* 
mirer le commerce 'le Noel et du Jour de 
l.\S I>* stock et l'inventaire p-uent être 
examin*» tu» demande, aux Nos i vi*i et I 
rue Sainte t’atberine. Conditlona : argent 
comptant ou billet» A deux ou t quatre moi* 
avec Intérêt aï pour cent g' an t ta a la sali- 
faction dv» cunaour T.’acqn rear devra dé 
poeer $.l> lor* d- la vente.

Pour plu* de détail» • adres»*? a
JOHN MoD HAINE 

t’ur* tour.
4J t (.io .saint So^ romcnt. Montre il.

HENNING A HAItSAUM'. 
lü • hnconui'ira

Mvuuuai, .1 Noveikbiv 1U0,

Cet escompte .sera accordé sur toutes marchandises, excepté les

COTONS ET INDIENNES
»pie nous vendons toujours aux prix des manufactures

HT HNT TT JLi JPttIZK:

51C S E D 3 f* fUu E 5 5 r E *U 4N 8=
a xœ1 i X $ g

Coin des rues Sie-Catherine et St-André

22 34 25 27 29

RUE CHERRIE?»
bienTro:» maiaon* en pierre, (haut et Ua»», 

fini©» , site m.ignlrlquc.
Rue Berri

Deux matron* d -nt une en brlnue »ol?de et 
1 »uLre ou bu. , «v brioue. pré» d© ia rue Char­
rier, comprenant six logemeuU.

Rue Ontario
U n grand bloc neuf, onxe logeaient*, payant 

audeseu» de U) ;,
Rue des Erables

Une bonne mai-* >n en bois et brique, com­
prenant six logements.

Rue Amherst
Pré* dé la rue Ste Catherine, maison en 

brique solide. 4 logement*. VU-a-vl* le Parc 
Logan, uiaisou a trois logement», en brique 
»olide.

Rue St Hubert
Trois balle* marions eu pierro de taiiie.cn 

haut de la rue £hcrtiirooke.
A Outremont

là arpent* de terre pour jardinage avec bA 
ti»»©*.

A St Lambert
IVux grand»»* ferme* bi »n bàtiea. ayan 

front sur lt? fi- iv© »*t contenant. 8.' arpent» 
• ha une ; 1© fnjut d« ces terre* p »ut étr© 
rendu facilement comme lot» a bâtir.

Plusieurs ma » n» en bois et brique aituee* 
rué* Frontenac. Poupart. Ste Catherine et 
Notre Dame-.

Lots a bâtir «pries rues Norre-Dame. st© 
Calhcnue. Mi(. unixtu. Ontario, Cboiuin Pau 
ruai.. Seaton. >\ri»»nham. Panel. Mari© Anno 
et Avenue Moût Royal.

Argent à prêter sur hypothèque.
fc ad r oa-oi «

E. G. SIMARD, N. P.
30S-ino de SIMARD &. SIMARD N P

Trois Belles Terres
a venouf:

Situeo» ontro la ville Ce Terrebonne 
•t la Ltat on à a chemin do 

1er a Terre bonne
Exl'LPtTKKb AM II NNKMKN C P AK M. MaUIEK 

Srronî vendue» ;©4r encan, en la demeure 
di M. CHAULE' THERRIEN, cul­

tivateur. à Terrebonne,

Lundi, le lep décembre 1890
A ONZE HEURES DU MATIN

13 Un» terré longeant la ville de Terre­
bonne, non hAtic, 'é ' arpen;* »ar 40 arpeni». 
dont 10 arpente on boi» franc ;

2® Une terre voisine d© relié ci-do**u». 
non hât)é. de 2 ar;«enu sur 40 arpent*, dont 
lu arpent» en boi* franc :
33 Un» t< rro \oi»»n« dé colle <ff do»«u». 

felon bttie. (!(» ^ arpent* sur 20. de U nrenant
arpen • -ur >». sup^'rficl» HO arpent», dont 

12 »n boi» ran*.: .
Un» terre» ont foute» front sur U rivière 

J( •'!»
4 * Une terre k ' D dé 11 arpent» cuperflcie 

située à la i'oiuto s R "'hon à lau hrnateè i6 
arpente de Terrcbouue.

t'onditioa» facile», un tier»» comptant.
Seront aussi vendu* au même lieu et k la 

même heure le h iulcmai.i‘J Décembre IHi*' 
Tout le roulant du dit rieur Thérrien •*i4t : iê 
va* ho» 7 chevaux, I moutons, Tmi» b >tte» de 
foin, tnachluesà faucher le foin, niochino» » 
fau« h. r le grain *e»eu*e». n û ilin u battru.
< h irui'», hcr»* *», rateaux, etc. Condltinna tré-. 
lacilo* : Au-densou» do $5. comut mt. à$l" 
6 mois do crédit et audotsu* de f lo un an de 
crédit.

pour plus d’information* ■ adresser *ur le» 
deux ou a L. Bk.laK'.kr. Notaire, f* ru© £** 
Jacques ot 116 ru» VUitation, Montréal. 

lê-F-1 h

ElitirResioeox Pectoral
Voult»-vou» ue 

plu» tousser 7 Faites 
usage ri«* l'SIlxIr 
Kcaliieux Peclo«
ral. lé grand re-
niè'i'* do jour contre 
la TOUX, lé RHU­
ME ©l aiitrén *(Tce- 
tions dé la Gofge »t 
’en Poumon*.

I>e nombreux cer­
tificat-émanant de 
citoyen* éminent», 
do membres du 
cterpé. de ccmmu- 
iiauies i»Ilgi»u«é», 
•1'* itkedeeln* dte- 
«Ingiir» a. testent 
IVflTcacIté inervell- 
léuse de cette pré­
paration.

A défaut d’espace 
non* ne donnons 
que le cartifl, at sul-

Mé^G4lfcl»£C-‘gM^Ct. VAUl :
Montréal, 27 m*r*lR89. 

Apr^s avoir rrl»connaissance de lacomno- 
•UK»u do iXllair lte«lue«x Pectoral, i®
crois de mou d -voir de L rc, .,nirriacder 
comme un excel lent remède contre les atr®. 
cUous des poumons en général

N Fap^iin, m D.
Crojesitur Ue chtmit

àVünitevtiU LaxaL

En ml* rutoat — 25 (falioi li haUilU.

L.R0BIT AILLE, Fropriet&i»
Johette. P. Q , Canada.

— v -s «««i

CARSLEY FRERES
1575 HUE S TE- CA THE BINE

C’est en plaisir pour nous d’annoncer aux dames de Montréal 6$ 
de la banlieue qui out besoin de

Gilets en Peluche, Gilets en Sealette, Manteau,
ETC., ETC., ETC.

que ces articles sont maintenant exposés dans notre magasiff.

Patrons les plus nouveaux et faits par Tailleurs
Assortiment le plus choisi de

Dolmans d’hiver, Paletots. Gilets, Manteaux, Et».
CHEZ

St

m st. mitwit co.
SERVICE DU DIMANCHE

Jusou’Aâvt* contraire, lé* DIMANCHES. 
* DERNIERS CHAHS* fai*am leur* par 

omuléU, lariœront leur» dépôt* re»

i'

CARSLEY FRERES
1575 rue Ste-Cathepine et 13 London Wall, Angleterre

19—V

The Canada Sugar Refining Cdî
■:t (Limitaéj/

MONTREAL»,

Cvllll M C«UUlll
poeufs à » houro» p.m.

V. LUSHER.
Ursraul.

La Chevelure, c'est la Santé !
Ac Régénérateur Capillaire Audrtte net 

to c I» Tkiv. n fait disparaîtra ié* I’ki.u 
cri *- I1 empêche In chût» de-* chévrux é» 
en active U croisnaoce. Le fiegtruvahur 
( a pillai rt Awlnte eut une lotion dou>e el 
rafralchtesante. *an* égala eotnme ('Ouimade 
et convenant jv»rri uli. renient aux enfant*. 
I* lêepenmiteur Capillaire And rite n c*t 
pa-» un 1 teinture ce*! un stimulant et ua 
tonique. Celt» preparation é*t. rie plus» 
ex- r.ipte é • tout produit chimique dange 
roux ainM quo I- Attestent un grand nom bred* 
témoignage* de» raetU»ur«* *utaiH0» médl 
cale* chez tou* le* ph iruMi' • 90 i ts. a
bouteille S. LACHANC'E. «oui propriétaire 
\!k^ et 1540 rue Sainte-Catliériné. Montréal.

<44-4__________________________________

REGULARISENT
— LX» —

Boyaux, la Bile et le Sang

i «UIÎÏIIT
la aonsilpatioa. la bile, toute* Ve* humeur» 

du Kang, la dys*épH*. maladie» du fola. scro­
fule. et Ionia» le* affe Ua*» du système,

WxLrOKD, OXT.
A?’*» une »évére attaqn» d* flavre scarla- 

tac. ma tim étal» gmramaat mal*dp. Val 
4!ép«n*-'réia* • ont^loe» de piastre» ®n frai» d» 
lurnt cinés, mai* *aiw souiugt'ment. A\aut 
eu - lu eut i.m' une houfelué d* 'turdtk'k 
Blood liitiers, il y eut ua chuugfnie »' rem tr­
ou ride et main tenait ali» .est euriôraïuaoi 
Itucna. H aoul—1 m v—4

fgolden %

SYRUP

.Vous procédons maintenant à la mise en bottes, exprffgé* 
ment pour I nsage des familles, de la meilleure qualité df 
PI R SI KOI* DK srcilE, non frelaté, avec da Sirop «0 
Mais. Ces Ixvîtoa sont du poids de denx livreo ot ont ou 
couverçie mobile. En vente par tous lot Epiciers. Prix, H 0t|»

34. K nov.. A 13. *\ !7 déc.. 3 jo*.

A LOUER
Pue H André, haut d© maison, contenant 6 
wppartéin-nl. avec halo* al w.©. Interleur 
Imité A neuf.

E. K. GAREAUy
SOO-jno 67 rua St OabrloL

----------------------------- ‘Xr ..... 1 " ■ ■ '» i-

$16,000.00 A PRETER
Belle» propriété# A vendra A bon marché.. 

Mautou» A louer dan» le» bonne* localité. Rro- 
or i été* acheioe*. Un» attention spécial» 
donne# aux cullection» d© compte* at billat*
loyer*, etc.

LOUIS LANGELIER,
At ont général,

79 rue 81 J aequo#

Le aouanigné » i__
qu’il »a proposa d» ooattaaor 
las nom «t ratoon •octal# da

JAMES 3TEWAST 4
Encanuura agente dlmmenhlat al 
chand* A cemimasiou a*i
lo

J. H. 8T*WA*T.
14 rua

Téléphona BaU 1857.

ATELIERS
S

Â 1
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EXTRA-
H MOVEMBR* I9f9

te 10. à 7 hr* M minute «lu mAtfn.
I* «, * Jt hn» ÜS m.ootc* du m*U» 
tl—tit-Jean du U t ruil, <-. d.

_ .JL Muijtr. al. tuort «Ic i heu, ^
Dvumotouü Agd d* 70 an»*

PENITENCE !
ÜB9 TUltc dans la con.muuaute du Dr 

Jaoduus sur la rus Anharst

Histoire origine et régime de la
BCi30B

1* famille AUb!n de Saint Jérôme 

Vouce * la prière et à 1 explat!oa

Lee lits eont des cerer.eils

Lee fuerlscBs QUC le Docteur 
a voir operèes

atteste

Deux jeunee n»arcl;anrts, de cette 
▼tile, ont fail, anmedi, 1 *. visite de 
l^in des établixeemenfce pî®< ex- 
truordinairca di- Montréal: La 
maison du Dr Jacques, do la rue 
Ambers t.

lis ont fait à un reporter de La 
Presse un récit détaillé de leur in- 
téres^Hnt pélérinag*. L’indiscret 
journaliste se croir ,!t on conscien­
ce de ne pas jvÊpé r aux lecteurs 
de ce journal les choses éteignante» 
qui lui ont été ré\ • u 
b Cette maison, unique eu » n g li­
re, est d’une apparence tr<>» mo­
deste. L’étfïfe du basest s.ibc:w 
an deux coin -ar ments, la pharma­
cie et le biR* au i rivé du docteur.

Le Dr Jacqnafe *.*1 peut-être dans 
la quarantaute et a nue appareil e 
austère, qu’il doit sans aucun d -ute 
au travail et i la in >mî1cat:on.

Les visiteurs entr -s chez le d - - 
tenr vers trois heures et demie, dû- 
rent attendre jiniq a':i quatre., 'ar 
faire la visite,car “les sœurs éiaitnt 
en prière.

Le peionnage—car c'en est un— 
commença par la cour, transformée 
en véritable chemin «le <. r 1 x.

Les visiteurs s n: frappés d.: 
Spectacle qui g’cflTre à leur regard. 
En face d’eux at dresse le mur du 
fond, cuirassé de tOie frisitre, don­
nant l’apparence d’un rocher très 
abrupte

Dans un des angle* une niche 
contient la statue de Notre-Dame 
de la Sale Lie. Au-dessous est une 
grotte au fond de laquelle e*r une 
Imitation de chapelle. *• J’ai vou­
lu, autant que possible, dit le doc­
teur, imiter la'<.ène uchante de 
Notr*-Dame de Valette en France, 
qne j’ai visitée îors de mon voyage 
en Europe.

“ Tous les soirs, continna-t-il, 
une lampe invisible brûle an-deeb..s 
de cette statue et répand sur elle 
lumière mystique.

Dans la chapelle, i’ai placé la sta­
tue de Saint Jean-] aptiate, le pré­
curseur de Notrc-Seigneur, lui qui 
a préparé; des voies. Je l’ai mis en

Ïirésence de la Sainte-1 
es paroles des livre* .-a.m»

Au milieu de la cour s’élève le 
Calvsire : Un monticule couvert «e 
gazon vert, surmonté d’un crucifix, 
grandeur naturelle. Au pied ac>\ 
les statues des saints personnage* 
qui figurent dans la * Sue du cru­
cifiement.

Un chemin de croix est suspendu 
autour de la cour. En é:é, la com­
munauté y fait les exercises. Au- 
dsMus, s’étend un jubé circulaire, 
destiné à la foule des fidèles qui 
•ulvront les exercices religieux. 
•* car, ajoute le docteur, il n’y a au­
cun doute que Ks aut-ir.tés rcl 
gieuses reconnaîtront 1 ns’ituuou 
avant longtemps. ; «gr de M -ntr- ..1 
nsa pas encore donné h >n au ton:/, 
mais il ne l’a pas refusée et l’Eglise 
attend que Dieu manifest* -a vo­
lonté pour donner sa sanction A 
cette Œuvre de la >ainte-Fa e. 
C’est innombrable le i. mbre «1* 
faveurs, de guérisons qu< no > ob- 
tenons du ciel par la prière. Il n y 
a aucun doute qu’ii s’opère* ici au­
tant de mr aele» qu'à baiiue-AcriH 
de Beaupré ’’

Le docteur énumère quelque* 
unes des guérisons éclatantes qu’il 
dit avoir été obtenue» par sa com­
munauté.

11 cite le cas d’une fille employée
©he* M. Franchère, ta.Heur, de la
rue ^Notre-Dame, qui étau malade 
depuis cinq an •. hile avau dépensé 
pour sa guérison des centimes de 
piastres, entre autres elle avait bu
pour flûfi d’huile de foie de morue, 
et sa santé s’alfniblisaait continuel­
lement.

M. l’abbé Filiatrault, de l’église 
Baint-Jacques, le directeur spiri­
tuelle de la communauté, lui con­
cilia de s'adres-er au Dr Jacques, 
et oelui-ci dit qu'après une semai- 
ne, elle fut complètement guérie. 
Aujourd’hui elîo est en parfaite 
•an té.

Mme Isaïe Lalumière, No 319 rue 
Montcalm, aurait été guérie d’at^ 
taquen fréquentes d’épiiepsio.

L’enfant d’un ouvrier, demeurant 
au No 29 ruelle Saiut-Piorre, était 
perclus.

Le petit malheureux avait les ge 
noux collés à la poitrine, dit le doc­
teur. On vient le recommander aux 
prières le lundi. Lo mercredi, l’en­
fant allongeai? une jambe, le jeudi, 
l’autre en faisait autant et le ven­
dredi le bébé marchait.

Le Dr Jacques rarle de ces gué­
risons en homme bien convaincu.

Le ComxBaaaatè
L’un des visiteurs demanda com­

ment et depuie quand il avait fondé 
cette communauté.
. P* docteur raconta que depuis 
Icigteinps, il sentait la vocation, 
tme voix lui criait ^’ll devait ftre 
le fondateur d’une communauté re-

Lea fille», dont l’ai née a J l au», 
sont les religieuses. Elles portent 
des noms d«* religion, un costume 
rouge, avec voile l iane.

Le silence perpétuel, sauf un© 
heure par join*, règne dans cette 
maison. Le» religieuse» se lèvent à 
4 heure»et se cou, heut à h hra. »>.m. 
A 4.3U hra. a.ra., elle* tfout vu priè­
res en présence de la Sainte Face, 
à 5.30 hra.. elle» se rendent en pro­
cession à l’église v aiot-Jacques en 
récitant lo chapelet : elles revien­
nent en récitant le en apv let. Cette 

I prière est répétée le soir, de sorte 
1 que chaque jour le B osa ire est 
dit dans cet!» maison. Dans la 
journd elles prient, récitent JUafi- 
ne* et }. d.< c-tent tics canti­
ques et font le m fange.

à:.-.is quel .u.na^c y a-t-il A 
faire i

Le menu «le chaque jonr est d '8 
plus simples. Le» ustensiles e 
table sont en bol», les chambre», 
sont des t ore ie: s.

Au second é.;«^** sont In cuisine, 
la salie à din*t, et I ; salie d’exer­
cice» a j fond o- Isquelle est dressé 
UH ante! sur lequ i o:.p< .éo la 
Sainte-Face. e* c chaii wrc est 
remplie ^ b : îeioios, lam­
pions, ex-voios, etc., e. *.

.V cole tie c. v u v . - <* 1 r .'su© un 
poteau de qua lit; eu » de hauteur, 
orné de louruc ol; i;u*« à billot», 
de cilicen, couranac» ti'ôpines, ius- 
truxnenî» le dise;v.i 

Le docteur *:• cliqua la prove- ' 
nance « plusieurs e\ 1 js, cruel- I
Ûx, croix, cadr's, -a*...-à.

Lee Sain:» I - ;uir;: » > ■ t ouverts j
et un lam; ivn Fê . ir nuit t i jour, 
le fondateur, eui . ;ai: m cola l’cv- 
cmpledn CckLio L u; .u X ' o:re 
Dame de Lourdes. L'a a» les jo. r* 
do réjoui»» *: s ? i.bli ■ .es, alors 
ou© le Ben Diet; e pli.s oîli. »é, 
dit-il, une v.và ; . es scour» os:
nuit et jour ciichalnôo a çc pilier, 
par lo cou. les mains e V» pieds.

Llio porto la cour. 1.1*0 ü’épiucs 
sur la tête.

l.a même sœur reste ainsi devant 
la Sainte-Face pendant une heure 
et demie.

Elles se remplacent successive­
ment. Cela es; en expiation de»
pf-cHarch* monde

Deux ou tro.»> fr*n» pur semaine, 
elle» »e donnent la dU irlon* ave ■ 
un iiuitrumeut coa.p<>»é do cinq 1 
nière» eu pet te» t: a in 3 cio h . , en 
T honneur u*. 3 ci uq plaie» de Notre 
Baigneur.

Conque Jo », la r. 
ne îreure-irois cou; 
eu l’honneur ces i 
nées de J/Ris-Chri*

Dans l’app.irten 
retrouve ict» ». 
iisaistà auiour cL- 1 
son: Agées respeeen 
18, 15, 13, t» ans. 
uefcite, dit le duel' 
la blonde enfuie. 1 
k* Seigneur avec ne 

C’est une jeune 
manifeste d’une v 

La petite tille é^a 
s*"* alliées, de la lo 
avec voile blanc.

Le docteur declare qu 11 r.e veut 
pas pour le préseni augin«nker le 
nombre de ses reli ^leus*1».

"Voici ma cîta-xbro

COUJt D ASSISES

Motioaa ce matin

L ftlTalre lUly boymeur

A l’ouverture de la Four d’As- 
»ise» ce matin, M. Smith, défen­
seur d© Ford et (Jraham, accusés 
d’avoir obtenu de l’argent »ou» de 
faux prétextes, entre autre» une 
somme de $400 au préjudice du 
chef Benoit, demande que le pro­
cès de» accusé» soi: remis au pro­
chain terme. L’avocat de la dé­
tonne se base sur la prétention que 
de» témoin» important» devraient 
ê:r© entendus de Chicago et Saint- 
L'-uis. La cour, cependant, ne se 
montre pas dUpc s e :\ accorder la 
motion. Le» avocats de la couronne 
ayant déclaré qu’il ne voulaient 
pas s’opposer à la demande, le 
procès est fixé définitivexueut à 
vendredi matin.

>1. J. N. Grecnahilds avocat de 
\rm Haye» et Nellie i arr, revient 
sur sa première motion de faire 
nommer une commission qui devra 
e rendre X Montgomery .via: ama, 
::m tie s’enquérir de certains ta.:s.
• rtout ceux qui on: rapport au 
m ri age des deux accusé». M.Green- 
»niids. è l’appui de ses prétention», 
vite l’article 52 Vict., Fhao. 37; 
*>eet. 23 qui dit qu’une femme soup- 
tonnée de vol est supposée avoir 
au sous la coercion immédiate de 
son mari, s’il esc établi que ie cou­
ple a agi de concert.

l e prisonnier H ive« produit un i 
affidavit allant à dire que plusieurs | 
témoins sont abnolument né cessai- j 
re» à lu défense, afin tFétablir son 1 
caractère.

L’objection est prise en délibéré. î 
nom» proposée comme

:r

se se dor- 
«tisciptine 

-trois an- 
la terre.

1 it voisin, on 
rel*g;e • » es, 

' 1 r salle. Elios 
incut de 24, 20, 
* Jusqu’à ccit<* 
ir «a c signant 
ui dés re servir 
3.
vocation qui se 
lèr cviatâTite.” 
. vêtue, comme 
gue robe rouge

dit-il, en tira
deux march un*; 
encadrer en vo 
cercoeuti béai.: 
morceau de bo 
un drap blanc h 
e»t une grande 

44 Allons aux 
visiteurs s’eng;

rideau. Les 
des têtes à

eux
Hier

cil:

un 
un

ouverture 
eu duquel

dit-il. Les 
ns un es- 

mm «a trot» 
i se compose de» 
quo ctUé d’en long 
lelonnées le* cham- 
ables cellules, bas- 
a; trèi propre», 
t est lug .ore. Un 
lanche bortant du 
chaise. La garm- 

de i’uni-

calier étrou < t t: r 
sième étage, qui 
mansardes. Cfaqt 
corridor nont échel 
brettes, de vêritab 
ses, étroites, mais 

L’ameuukment 
cercueil, une 
cercueil sert d 
ture de ce lit se cou 
que drap mortuaire.

£aaf dans k» cas de maladie, 
toutes ce» filles, jusqu’à l’enfant de 
six ans, coucheut sur le boia, corps 

| et tête.
j Lorsqu'elles son' gravement ma- 
j lades, on leur çî -»sc tons elles un 

mince couvrepieds.
Au fond ea la cellule d# s fille» 

j pénitentes, filles nu monde, qui
viennent passe•r quelques jours en
retraite.

Celles de nos lectrices qui sc sen-
tiront le désir d« l’expiation setrou-
Véron t en L*« e d'un» k-te de mort.
d’un ei!i' e, de 1la haire avec pointe
♦"n acier ou en crins hérissés, quo
le« religieuse» 8 appliquent «ar la

Les deux
devant faire partie de la commis­
sion sont, outre l’avocat de la dé­
fense, MM. bainr-Jean, substitut au 
procureur général, et Charles Dou- 
eet, député greffier de la couronne 
et «ie la paix.

M. .-a ru Jean n’objecte à la sug­
gestion du juge Dorion,qui propose 
*(ue l’iudic Lcmeut soit changé de 
façon à établir que Nellie Carr est 
la femme légitime de Haye». La 
décision est réservée.

Dans la cause de Cyrille Bertrand, 
accusé do refus de pourvoir, lo pro­
venu devra payer une pension ali- 
f rc de $ô 00 par moi» à »a
femme.

nouvel arrangement devra 
exister jusqu’au 15 mars prochain 
et après-ee temps-là, si l’accusé n’a 
pas rempli se* obligations, un man­
dat d ament t »< ra lancé conU*e lui 

en fer
Herbert V. Jokly subit ensuite son 

procès. La preuve est expliquée 
au jury par M. Leet, avocat, repré­
sentant la poursuite privée. Nous 
résumerons en peu de mots les faits 
qui ge rattachent à la cause.

H y a environ quatre au», une 
jeune fille nommée Edith Se ymour 
arrivait en cette ville avec plu­
sieurs autres jeune* émigrées en 
rocte pour le refuge de Knowlton.

La tille Seymour se trouva plu­
sieurs places comme servante dans 
diveres familles de» environs. Le 17 

i mars dt rnier, eke quittait !a mai- 
j son de refuge à Knowlron afin de se 
i rendre A Calumet. En arrivant à 
j -'loutréal, elle s’adressa au défrn- 
j deur Edy, qui d’après la poursuite,
I s’arrangea de façon à ;a garder 

pendant une dizaine de jours dans 
j une maison de U rue aagauche- 
j t:ère. N’ayant pas reçu de s^snou- 
I v elles on s’adressa à la Société de 
j protection de» femme» et des en­

fant». -Avec l’aide de certain» de 
; nos détectives, l’on parvint à trou- 
j ver la jeune fille à Haverhill, Mas- 

sachusetts. Vu le» circonstance», 
j uubrvf d'habea» corpus a été obtenu 
j et le défendeur fut appelé à rendre 

compte.
Il déclara alors sons serment 

qn’il n’avait aucune connaissance 
de l’endroit où la jeune fille se trou­
vait. Un autre témoin, Te fils de la 
maîtresse de pension où la jeune 
fille avait demeuré, a juré lors de 
l’enquête, qu’il avait reçu la somme 
de $25 pour conduire Miss Seymour 
à Haverhill. Ce témoin cependant 
n’habite plus la ville. Dans sa dé- 
positîon donnée devant le magis­
trat, k jeune homme avait j..ré que 
l’aceufté Edy était venu à la mai .on 
et avait dit que les détectives 
avaient l’affaire en mains et qu’il 
fallait absolument que les témoins 
principaux dispara«bttent-de la ville.

LA QUESTION DE L EAU

Ce matin la eau e de M. U. 1 a- 
fontaiueest venue «levant Son Hon­
neur le juge Pagnuelo.

M. liaruard a demandé qu’on lui 
permît do suite de procéder au iué- 

I rite.
M. H. Uoy refusa de plaider et 

demanda, au contraire, que la cause 
fut remisa à mercredi pour être en­
tendue sur la défense en droit.

M. Barnard demanda alors que 
M. Koy fù? obligé à plaider aujour­
d’hui ou demain au plu» tard.

M Koy »’^ opposa et la cour fixa 
mercredi pour entendre l’avocat de 
la corporation sur sa défense en 
droit.

i i cour fi» observer qu’elle en 
agissait ainsi malgré le précédent 
établi par le iugt* Mathieu, parce 
qu’elle était d’opinion qu’cîk avait 
toute discrétion en la matière.

Fendant que celte cause occu­
pait la Cour supérieure, MM. Bar­
nard et Doherty et M. L. Et hier 
étaient devant la Cour d’appel.

Le» avocat» des ouvriers tleman- 
dr.kut le droit d’en appeler de la 

de ükm Honneur le juge 
Pagnuelo renvoyant la motion pré- 
sentée par M. Barnard, O.R., pour 
ioire rejeter le plaidoyer de» avo­
cat» de la cité, dan» k’» quatre cau­
ses où elle a f nné l’eau, en tant 
qu’il était irrégulier.

Au cour» de son agument M. E. 
Bernard exposa toute l’imnor- 
tance de» causes pendante», xppe- 
ites ù décider non seulement la 
question d IVau, mai» encore celle 
du vote d’un grand nombre de loca­
taire» aux prochaine» élection».

La cour s’éteut div s*-e Cgah ment 
}ys Cross et Doherty pour
i appel et ks juges Bossé et Baby 
4 ou: re, 1.* cause a été convoquée au 
prochain terme.

Pcrnoilbs re tir*

Londkk>, 24 L’orgaue du Home 
Rule annonce que Paruoll »e retire: LES PIANOS

L« tt
Naissance

lu* In«)v< ui'1 oonraal : ^ 
JiM. li. LiMbo hA.
U cour «l'Appel, uuo nilo

;u«**

Mariage

le 22 roumiit, h 
> .. \ i «ii. a .

ECOLES DU SOIR

le Cpnc
Uneuso, mai» ii n'osôit pa s’adres* 
aÿaux autorités religieuse* qui 
flflvaient trouvé son projet insensé. 
Il résolut de se mettre à l’œuvre, 
fia# voua à la Sainte Face et fit un 
téjyage en Europe, visitant les mo- 
narUreset places religieuses, n 
fvuhit créer son œuvre, obtenir 
Ban faveur» divines, Usant que la 
•é&otton viendrait plu» tard.

Dieu l’exauça dans son projet.
Lors de l’épidémie de la pi- 

cotte, il se voua aux soins 
des malades, il en

peau.
Le docteur exhiba alors un petit 

uailloo, recueilli par Jni * S<

I^éon Xlii, < t ; ni dessin la
.Sainte-Fa o, pt n e par une Car­
mélite de Notre-Dame do Lourde».

. -
“ L*aanée d< rnilre, dit 

tite supérieur étant au 
Mère Caouet.c, fondât rie 
vre du Précieux Bang, 
Hyacinthe, se mit fn c 
lion devant ce sache*..

•‘Tout-à-coup un côté de la figure 
»e couvrit de sang.”

Le docteur indiqua sur une joue 
de la Faillie Fat o, d -ux tache» de 
sang qu'il dit être ie» larme» 
sang qui ont jailli miracuk 
ment.

Entr’autre» prodige» narrés 
le Dr Jacqut ;, il ne faut pa» omet­
tre la guériso i o’un trappiste d’O- 
ka, le frère Louis de Gonzague, né 
Clément, de St-Jean.

Depuis près d’un an il dépérissait 
à vue d’œil H était condamné par 
le» médecins ; il vint au monastêro 
du Dr Jacques et. retourna à Oka 
au bout de quarante-huit heures, 
gros et gras, à tel poin, que ces 
confrères lo reconnurent h peine !

Le* deux étranger» quittèrent le 
courtois docteur vers cinq heures 
édifié» et enchanté» de leur visite.

REMORQUEUR EN FEU

l, la pe­
rt s «le !n 
de FtEu- 

à Saint- 
uteuipla-

de

Perte totale
Un inerndie a éclaté samedi soir 

a bord d'un remorqueur apparte- 
et au service de 

hâvre, tandis

Fo >ie* Saint Joseph do Bordeaux et du
Sauit a 1 R : collet

Vendredi soir, le directeur a visi- 
i té ce» deux écoles, la première sous 
i lo direction de J. P. Vébert, inati- 
; tuteur; plus de soixante adultes 
j étaient présents, enchantée des pro- 
; grès déjà réalisé» et ne demandant 
i qu’à profiter de la bonne chance 
j qui leur est offerte de s’instruire. 

M. Vébert est asnis é de M. Tisso., 
et tou» deux dévouent enti.'re- 

ut à la charge qui leur est 
confiée.

Après quelq- c» conseil» du direc­
teur, M. J. Ménard se lève et, au 
n ni de tous, il remercie le comité 
d’organisation de Montréal, ainsi 
qu<‘ le gouvernement, do leur bien­
veillance à l'égard de leur munici­
palité.

M. E. M. Tunaplé lo» félicite de 
leur» t>on« sentiment», et se rend 
ensuite au 8ault, à l’école No 1, 
^»us la direction de M. Nadon, ins- 
Dtutt ur bien zélé, qui obtient com­
me ses confrère» d'excellent» résul­
tat». L’iüP rintion est de 71 ; M. 
Nadon a demandé un assistant et le 
directeur lui a i romi» de s’occuper 
de cette question.

*’L F. M. Tempîé nous assure qu’il 
e >t enchanté de la manière habile 
avec laquelle ces deux écoles sont 
conduites.

Ecole Sainte-Catherine
SALLE ROBERT

Vendredi soir la magnifique salle 
de dessin a été ouverte et près de 
50 élève» se sont présentés.

Le cour» de M. l'Ingénieur Bon- 
nin y est donné chaque soir ; l'as­
sistance y est plu» nombreuse que 
l'an dernier.

La « ias-^e d'affaires sous la direc­
tion de M. Bé^veau marche admi­
rablement ; Ivm élèves suivent ces 
cour» avec assiduité.

M. Saint-Amour assisté de M. Le­
blond de Brumath, s’occupent de la 
direction de cette école qui est ap- 
pe ée à devenir vu sa situation cen- 
tr le une de-, plu* fréquentée# de la 
viüe. Les inscrits s’élèvent à 580 ; 
il y a en ore de la place. Le direc­
teur e» ère qu’on saura en profiter.
( n peut »e faire également inscrire 
d in» toutes le» ectde», il y a encore 
quelques places vacantes. L© bu­
reau du directeur est transféré à 
l’école Sainte-Catherine, salle Ro­
bert, 1 >41 rue Sainte-Catherine.

tools - Saints CuncKonde
Des changements important» 

vont être fait» à la classe de dessin
de Sainte-Coné^ond *. M.Gélinas, 
de 1 école Mont «Lu, a éé chargé 
par .»<. L. M. « rnpié, d’organiser 
cette école sur un pied digne de» 
élève» qui ia fréquentent.

!>r lâ fit KANT A Y k En C«*?IA ville. Ir 34 
iio\«*inhrc If Su, h I Note DatOA, i*Ar Mr 
S«>rui. M SiMtiiiÜM* Iv«kiiuu. ifl- de XI 8Uuu*- 
t%» Ko. ii.. , enlrepr«u*Aujr, u kllc L>«lia Uo *a

J/I.euivus mpin **-t |tarti#n \ Oj ugt1
àiilie Miuh «il - U« ac. uni: At,b’jal

Décès
ko i«tte % ilie 

y Ago de fil au« «t '7 lUui*.
Rama u H.

L-• tuiu ruule* auront lieu mardi, le Jj 
« oarunu

I^ounV'd funèbre partira de la den.Auro de
non fH*ro M. tl. Roi. ■<%.»'{. No 2Û4 rue Sao«’ ;* 
«'« . 4 Tt hr- a tu . p ur mo rendre a ta > hui «de 
•Je l'in-iHuiioik *K * Ki.ml* • M u.'IU'h. et o«! I# 
au eimetiAi-ede laCot<. de- N« a;«,a, lieu de la 
HepuHara

far* nui et amU eoot prio* d > anouler -un*
autta iuviuftiuwi.

KvkiMkKK A 1 « Cùt« 't-LouIa. le 22 cou- 
ran’, k l’Ago 1 dT ana. I erre l*iri' lèn*.

Le« fuiit-i ailles auront heu mardi, le 25. à 
» hi & a. m.

i>« * *uvoi funebre partira de la demeure du 
Ut-funi. No .41 rue (le«i i arriéré» p->ur •«» ren­
dre è l>«:li*e paroi^-iate. et d«- la nu « n» •li'-re 
do la « 5te d« NeiK« -, Lou de ta «"i ait ure
l‘trente et arm* -ont prtOfid'y ae -ter aan* 

au;re Invitation.
I n- journaux d’Ottawa sont pri*n» de repro

du’.re.
I’aYktte A U «V.le St-Loiii». !»• 24 cou 

ra;»t. a l'age de 13 an». Angeaque Pare 
* p(.u-e de ixmU Pajetie, ui«unifacturier «te 
bro «aea

i ’H funérailles auront lieu le 2d, a 7t hr* 
a.m.

* . on voi fund lire partir» de la demeure di 
**011 ejo ix. No 1 Avenue Mont Km al. jniur »e 
vil ir a I do Mi e hnd, et >t« ia a’i

> i.m:tiw« de la COtA dea Ne-Ke*. liou delà 
-epulturc.

1 iront- et ami* «ont priée d'y aMti^ter **01» 
autre in\itatiou. j

Nouvelles Annonces

An-ivfes trop

Iiisurjiassaliles sous le rap­
port ilu fini, du son, de Li 

touche, de l’élégance 
et dt4 In durée.

Seuls Agents pour le Canada Central

WILLIS & CIE
1624 Rue Notre-Dame

l’RK* PC La ht k McHIill 
15 uov.- 1 v -jno

ANNONCE DE

JOHN MURPHY 4 Cie
Vente spéciale durant^e mois. 

Reductions dans tous les 

departomente
.'OH S Ntl HIM1Y A l IL \auiUei * d< • k:iV t I K «onuent d«a

,r L,#u 1t'ri*,y k il..’5. Voua IruuvArts I 
uullloui,» « ait-ur'i da»* put** « i>> «.'<■« 
uiaatAaux, « k»«a

JOHN MLHPIIY k ( IE

Fur A. COUMTEAZA XCHK, FILS

tard }x>ur 
fiées.

être classi-

VVEXIjKE poar r*u«A «lo »anté. un r* •- 
tau rant -aas licouce. SadrrxMjr 1221 rue

Ontario. lÿ-d

VN"KSl>KE. cieigh* do btiutdKT ot «tép - 
e cr. • “urAot > < t L u‘t- r de jroim na<ie 

aufcjii rè; ^ra.îon» de tout genre». H’iirtrA—or 
182 rue -t t o:is*UnT l^- j

ENDRK, un rr^ta irant d buitrtv«pour 
. rau*e de mai ad ie. a'adrt—rr No. 13 

«•«jte «t-Lftmlx-.-t. t9 6
Ul El. A VENDRE a bon marché, pourH

d «ijïalrrf*. S'adre'-'Ar ch oâ V* IL «un i>aoust, 
l.0>, coin dcf rue*» Scc-Cathorlne et St

fi* i

MAGNIFIQUES « î.ambre» meuldaea avec 
pemuonau No x) rue S'. l'enlA é

ON DEMANDE dei ivmturiércsau
Nu. !«41 rue OnTaii t. Auad un agént

»«Vbrt* au No. 1Ô»* rue Notrv Dame. 
O N ^DEMANDE don agéni* dan mue

alité d« cannmgue. E« rire F. (t. fiox
1533. Montréal.

À \N DEMANDE une serrant# 
" / No. D ru- 1 i-rt.
f) N DEM ANï K des hiles 

daim iw chciniae» de 
171A ru»* DaneL

N DEMANDE d« 
u No 144 rue

‘nerul- au 
~ 1W J

pour iraraillrr 
fiauoiie au No. 

U 1
« bi tmas rrpartArnae* 
Sic-KhzabAth. B > 

I9~2

<XN DEMANDE un jeune homme uu-dra- 
r • u» d 2o u*. cinnme . ... « r. Donne»

rc- oTioj«n at on-. 8 adri is-vr »U No 4 ti me 
SnerLrooke. «*tre 1 et 3 Lr* p.m. iâ_i

■ DEMANDE une norm- 
tua dt-Urbiun. ICS

<V .» DEMANDE imniédiarement une bon 
/ servante p ur aider a ia cuisine. H a* 
dr» a»er au N»» ài rue «l» /« Allemand-», fi* *2

à kN DEMANDE un Lauffeur dex;a*r;en 
# r Cé quelçu un demeurant dan» la iart.e 
La: de la
bac

VENTE A L’ENCAN
l’ait-----

A Courtemanche, fils
0RANDE VENTE

— dVm -
M*fit IALE

Kmplr*
1»

viuA serait proféré.
«» Co, 7éu ru* Notre-Dame.

(\N DEM v D .ue sorvau;» générai»* 
r j a.H 1* . . , <kl. pour un» fatniUe-te r r-.l.*, 
per* unea, au No 335 rue sr-HuberL U -3

/\N DEMANDE une pour enseigner 
Lay moud Bon

fille
\ / sur .a ma :,.ne a coudre Kaynm id 
^.aD»- poor une p»;r*onn.> i'OMi|>étenta 
«iruHvera Foi»y Frero*, 7u8t leurent. 19—1

N DEM A N DE une a. rvante au No 10 rue
là—3

S'edr'-siwr 
19 1

O _Aib nx ■ arré St-Louia.

ON DEMANDE de^ ag» 
au No MS mo Sr H11L. r:

ON DEMANDE un apprenti menui-ner;
il devra être instruit H'adre-?**r à 

France Dearo- her». ru» Darling uv—1

ON DEMANDE an crunrntft d epir«*r'e 
par ant 1 angiai- et ayant un «n d exné- 

nenc e. S dre* t-r au « oin dea ru ** Oatarm 
et Ht D-mini.pie. jp_j

ITN MONHIEFR pouvant fournir le- meÏÏ- 
lAure» recomn'.an.Uiioaa deman»ie de 

1 emp:M uni me commis -1»; bar s adre» er a 
J M., bureau de La l*h «.s»K. -2

ON DKMANDK une aervnnîe p«,ur «ne 
pe.ite famille. No 12 Knion Aaenue

IS^l

ON DEMANDE de Sonne-, oouturierea an 
No 158 rue de* Allemand*. m

STOCK (iKXKKAI,
A>ant acheté tout récemment un fond de

«'Ouinier» 1* <1 au de a de dix mille pu»ir«M 
(9lU.ietb a cinouante « entin- d m* la piantre, 
ni wa avon* décida de 1* aaertrier a mur»- 
giaode *a21o d'encan, aa tiéuéâce de ni»e 
acheteur*.

Que « hocun »«? hâte de profiter d«» oo«’a- 
-i n - uniques «iuo nou» otfren» en vente ac- 
tuelleinenL

Vous n ♦•prouverez aucune fatigue en re 
liant «imiter notre mule, au contraire, cvlte 
viMte vou» sera agréable et profitable.

Notre *. L* étant » en éclairée uoe risi 
teuie ont loua le»* loisir» pnaulbïns d'exam.ner 
a inarrhandtee qui est cx)<«*ée aux rayons 

delà lumière, «le la maniéré la plus con\ e 
nablesoii» les yeux di 1 arhsleur. et «te la 
maniéré la plu» honnête.

l'« *to» k monté h • elul que* DOU* avons delà 
nous p* m t de ré««ll*er avec aucun iuaga#*in 
de detail.

Voici un résume de quelque* uns de uoe 
lot*

25 pes de Dearer noir à I arùcMUS. valant 
$4.'*' la \ erg*.

2.» p do Wlutney noir a FardeskUi, valant 
$3.a0 la verge.

5t» pes • e Melton noir à Fanlessu». valant 
#3 U verge.

------Avmi —
une quantité considerable de tweeds Français 
Ang a.set Ecossai» pour habillements d au­
tomne et d hiver.

4 l ais*»- » de «'ouvertes en laine blanche.
WO dox do oerps e* caléçoos en laiuo écoe 

Mai-s
l5udoz de bas et cbau*ii<m*.
1W do/ do gilets Cardigan.
•2,tM.i B de laine en «*cheviaux dé tonttai le» 

qualit«*s «*t de toute* nuani es.
1 cai-*e de couvrepieds blanc et «*n couleur» 
Etotfi- a robes, cachemire Union 
Car bemire Henrietta, üasus en soie.
Toile-* a r> a p 
Totbn» a rouleaur.
Toile** a taoih.-r*.
^er\ 1 t te- de Table.
Serviettes de Unn- et éeenie-mains.

----- AUSSI ------
un lof ronsidérahled'articles d<* fantaisie pour 
le* fétca, con-uv ant «*n album».'-«m vert s en 
peluche ot « n cuir de la plu» belle variété, 
boites a ouvrage» en péluene. boite de toilet 
tes peur damas et measieuni.llvree de prière-*. 
va»«“* sous glob«*-. statues. binip<*H en bronze. 
ta**»é* de fantaiib* en porcelaine.

l>e olu*. un lot d« muntri-s en argent, eha! 
ne- loquets, tiagues. liouton» de poignet*, 
«ping eues p«>ur dames et messieurs.

1 e tout pour Pt™ v- ndu -an* réserve pen 
dant cet t» venu» toute «pédale, le jour KIU 
^ KM EN T et tou* e-i %oira. a 7 hcur«*-« et 
demie FAR ENCAN 

Remarqué* bien que les 
nos comptoirs, -ont réserve 
ment (tour les dame*.

Dooc, en rungs pour la grande 
car. on v«/*i** trouverai toujours 
votre argent.

JOHN Ml'KFHV .* C IR vendent des 
lets en lame trie .te» “ « anltgan à 75«*.

JOHN Ml KPHY k Cl K.

4C>

JOHN Ml RFIIY E CIR vendent des joi 
t« >» |our dam- *i up ia n •) a ikV Tous nœ 
jer-»* >f, Nonl marqué» a meiileur marché que 
le* pria du gru«*■ U grot*

JOHN MFKPHY ât CIE.

JOHN àf CKFIIY k OIE vendent de.» pa 
turon» d« »ou)i«rw, bnale» sou* cane va», â 5üc. 
I u très grand choix.

JOHN MURPHY k CIE

IK vendent leur* 
moitié prix. Co*

JOIIM MURPHY A 
châle- en iaim - ti n ote>
m «n bundbe- »*i|it dan» les «b rnier** gofiu. 
__________ J< H.N MURI UN N

John mi kpiiv .v < 11 « <
bl.ere pour e« rvantee â fiV Plus de hw.lou- 
raïues tie tablier» a*-*«>rtls pour être verni u» à 
U>n uiorehé

JOHN MURPHY A CIK.

JOHN MURPHY x t IE vendent un hahll 
lement matelot pour gar-on** d-p in* Mr. 
Pour la piu* granit etinix d babiUeii.oui» pour 
gurvoun. venez droit • he*
________________JOJHN MUKPHV A cm

JOHN Ml RI’H Y A CIE vendent desroh#* 
en jersey ix Or enfanUa #»*•. Brand choix de 
j-atrons «ian- notre dé|>arteinent du robes 
jernu) pour enfanta

JOHN MURPHY & CIE.

JOHN MURPHY A. CIE

1781.1783 Rue NOTRE-DAME
Coin de la rue St-Pierre

4L COMPIARir tl A VH SEUL PRU

No* d«is télé phonos Fédéral : WJ, 
Hell : 21JS.

For MAHVOTTK FRERES

AVI>i l>i ; l'AIJLLIXK

Da n» l'alfaire de
A. J. MORJUETTE.

De Drompton Fall, P. Q
Failli.

Les soussigné» vendront j ar encan public, 
MARDI, le 22**1 Jd U L DK DECFMRttE 
prochain. aux salluc di* MM Mare«At- 1 rér«**. 
» rue M Jacques. Montr*-* a ONZE Leu res 
a.m.. tout l'actif du susdit ta Ui. • ui.nie suit. 
Fond» général de marchandiaesauchc».

épi. e ri ss. nu montant f C6' VS
Unu taure de 2| ai.e i; 0

Dettes do livres par liste
«r: 55
717 42

haise». devant 
1 toit b spéciale

«aile d'en 
» ejtargner

N DEMANDE une
\ a.M^.lr et aider.

j nant à M. O’Brien, 
la coin mission da 
qu’il était à quai, 
scierie de Gonld. 
d<'a iKistea Nos 3 et 
lê» et tandis qu'ils

♦ n méê de la
Les pompiers 

4 ont et*- appe- 
travailiaient à

maîtriser le feu, le remorqueur à 
coulé à fond.

Un homme qui se trouvait à bord 
a eu juste le t^mps de sauter sur le 
quai.

Le remorqueur incendié était 
évalué à fé.OOO environ.

ar

soigna
Quinss cent» gratuitement. “ La 
Froyldonce, dit-il.rne favorisa ; « lie 
rofus une famille de «Saint-Jérôme, 
Ummille Aubin, qui était ù False, 
m xm l'envoya. ( ette* famille* com- 
pofée du Père, de la mère et d« »lx 

mta vint à moi en ] r e à ia ter*
■MÜldU. ______
les a\ 

ièrsnt 1%
(teases.
t.d,ina cctu, institntlon
laa Tines 4ui ont la vocation roll*

iff nf ^ire r*Çute

fîléris et les filles manifes- 
iVention de se faire reli-

i'6? «sommunautès.
TOuté la famille edt^ver moi.”

a a qui est«gé d’environ soixanU» aiw, vaque

La Ma tr!«
M. Béland, M. P. P., président du 

Conseil Central de» Métier» et du 
Travail, au cours d’une entrevue 
avec un reporter de La Pkkskka dé­
claré qae le Conseil ne s’est encore 
déclaré pour aucun candidat, tel 
qu’il a étc publié au sujet d’une as­
semblée tenue mardi.

A l’avant dernière séance du Con­
seil il a été résolu qu’on ne s’occu­
perait pat* de U question avant la 
première assemblée régulière du 
mois de décembre.

KxpLr att<«a
M. Pierre Duperré, cordonnier, 

dcmeur«nt au No 13$ rue Goaf -rd, 
craignant oue quelques perKonnes 
le croient désigné dans l’entrefilet
publié vendredi sons le titre : •* La 
misère,” nous déclare que tout ce 
qui y est dit est complètement faux 
pour ce qui peut le regarder.

En conséquence, nous rétablis­
sons les faits en justice pour lui et 
pour nos lecteurs.

—La popularité du c ijraro à 6 eta 
le Temer est aoluk» comme le roc.

Amendement.» a la charte de Patate "Z
Cuncgondo

MM. F. X. Bessette et Joseph 
Luttrell ont été choisis par le comi­
té de» citoyens pour aller A Québec 
pour supporter ces amendements. 
M. Bessette est maintenant à Qué­
bec.

Fana Interview
M. Lépine, M. P. nous prie d’an­

noncer qu’il n’a jamais é‘,é inter- 
rtVué par aucun rédacteur du Monde 
au sujet de l’article ”Conseil Ami­
cal”. Il déclare qu’il n;a Jamais 
fait la déclaration que lui prête 
notre confrère.

Funérailles imposantes
Los funérailles de mademoiselle 

Olympe Champagne, fille de M. 
Louis Champagne, conseiller de la 
ville «le Maisonneuve, ont eu Heu 
samedi, au milieu d’un ^rand con­
cours ce personnes d** l’endroit et 
d’ailleurs. L*** préparatif», confiés 
aux soins de M. Ovila Chaput, en­
trepreneur de nom net fbmhre*. ne 
laissaient rien A désirer. Lo «fenil 
ér*it conduit par le père et le frè­
re de la défunte Les porteurs des 
coins du poêle étalent Melles Julie 
Bourbonniere, Emélie Bourbonnfè- 
re, Philomène Bellerose, Zéphyrlne 
Chailie, Emma Maillotix cf Clara 
Blondin, représentant la Congréga­
tion des Enfants «!«? Marie, parmi 
les personnes ; résentes se trou­
vaient MM. Baraalou, maire, J. 
Bumbray, ex-conseiller : Jos. Cha- 
verst ex-conseiller et MM. A. Bé- 
lair, W. Bennett «-t Joseph Lebrun, 
conseillers actuels, suivait uns de. 
légation des Enfants de Marie et 
une grande affluence des citoyens 
de l’endroit.

Le 8ervice a été chanté par M. 
Fabbé i.e Bailleur.

Accusâ de vol
Uni eu ne emp, yé de M. Tessier, 

marchand de la rue Notre-Dame, a 
été arrêté pour vol au tiroir.

Cadavre
A 1 heure p.m., des ouvrier» ont 

trouvé le cadavre d’un noyé dan» 
le canal.

Comte de Vandrentl
On assure que k» deux candidats 

dans \ audreuil ont un égal nombre 
de voix. L’élection sera décidée par 
le vote prépondérant de M. le 
notaire Baaiîen, ioflicier-rappor* 
teur.

Au moment d aller eous presse, 
nous apprenons que la majorité 
du Dr C belette est réduite à trois 
ou quatre voix.

Le dépouillement des boîtes du 
scrutin aura lieu demain.

L honorable J A. Chaploau
Ottawa, 24 — L’honorable J. A. 

Chapleau part aujourd'hui pour 
Montréal, en route pour Saiut- 
J* in, B. Q. Il dirigera l’organisa­
tion de îa campagne électorale dan» 
Napierre viiic.

Académie de IfQvlqae
M. Thomas, le gérant de l’Aca­

démie de Musique, x’est assuré ks 
le« services de la fameuse actrice 
Ithea et d’une puissante troupe 
d’artistes pour la semaine pro­
chaine.

La pièce historique “ Joséphine,” 
impératrice de» Français, s#-ra 
Jouée à l’Académie. C’est une de» 
plus forte tsroupesqni ait inniai» ac­
compagné Rh«* qui est bien con­
nue il Montréal et nul doute que 
l’Académie sera encombrée A cha­
que» représentation.

M. william Harris jouera le 
do Napoléon Bonaparte.

lui** pour laver la
23J>) a« h farine

.................................... ....__________ ___ 19-î
(‘ ' 1

■ f 0.ro«jB
14ff7 Mo < ati»-.rtne. «?. Jo». Roy. 19
( ks un« ante générale au
\ e No 1^21 me ..i. j.j 3

O- ■ • î
Journ«>e au No 55 ru» Champ-do-Man 

______ ______________________________19—3

1> '.iiDU «îatislos « har» «le In rno Kotre
. ’Jn nortc-monnaie oort* nanr r* 00

rr une a-M'u* u Drrs.>r,ne Q«i le retournera 
au No 54 rue Mignonne. Horh. ; ^ Mer,1 „ 
u4rcu«t*(nC’ritre«.orup«'ri>*c*«. ’ jy 3

1 0"r*r5t- ur«
I b.Hck arül a»\ i-p. , ia.,t au nom «le 

. ello porte un collier on n-^nf n RCéompéi»«es la^rson 
I . N'. ,

U* No <ie *«a licence, 
ne qui la ramènera

CORPS et, CALEÇONS
TOUT LAINE,

LES2P0UR $1.75
VALANT t2 59

I I M < > N I >

15 SUÊ ST LâUtEST

ClIJiPiESIt MtilHCTiltiE
COBBAN 99

rùle

Retreltev A Rt Jean Baptiste
Hier à deux heure» et quatre

l* Comte de Barle et s<*» amis onf 
jngé le Helin nor Rosebud comme un
cigare digue de la iiublcasu. n-.6

heures de raoi 
I minées à l'église 8t-Jean-Baptiste, 

les r«*irait* » des dame» et de» do- 
, moiselles.

Celle nos hommes a commencé A 
j sept heures. I,* K. P. Hendrick, 

rédemptoriste, a fait le sermon, 
prenant pour sujet: le péché mor­
tel.

Le père Ftrubb prêchera.
Le matin il y aura messe à cinq 

heures et ê *ept heures, avec ins- 
j <ruction, et ie Hoir à sent heures et
l utuue. L'église était uondée hier

Cadre» oxydés, dorés, bois îranc, 
miroir» de cheminée, taHseaux, bor­
dures, gravure».

Cadre» d’image», une spécialité.

148 RUE McGILL
MONTREAL

Fabriqué et ha r eau principal. Toronto.
________ 9-1 M V ___

CONVOCATION UE CREANCIERS
Proviiv - ir cy .*♦, , Cour Sonérlenro 
Dwtrictde Monfr^ai pour lu Province do 

No-M i Quében.

A* COURTEMANCHE. Fn>«.
Enranteura.

P. &—Araut aussi vingt rinq anaêeed ex- 
périence dans tontes le* branches de «•om- 
inerce. je puis n.o charger de toutM vente» 
en «iehars, soit a la ville ou à la cauipague.

----- tel gi;K —
Ventes de Syndic*, 

do Proprtâtoe. 
do Terrains, 
do Ferme*

** do Chevaux
do Meuble* de menage,
do Stock* dans tou* lea genre*

A. COURTEMANCHE, fils
« T > C* A. IV T E U11 

1347 RUE STE-C ATM ERIN E
15 10

Pa 3/ TiU KS et CIE

Venîe Meubles
DE MENAGE

PIANO STEIVWAY. CANDELABRES 
EN CRIoTAL

lafé anglai*»*. tapt» Wilton. pHn- 
ni par Fd-on. Vogt. Kreighorf.

rlob«i8 omr'ment*.

$i3M 7
I*e tout sera venda pour argent comptant 

aux pn* port*-» iiaii« Ituv» nia r«* Lé»dA.t«. 
d** livrf* seront vendue» -♦'parement i,,. niu 
g.i-tm »«ra eu vert Je premier dèeeinbre. p->ur 
ilk*pv< lion du »tncK. L inventaire est viailde 
* no» bureaux.

Pour toutes autres information», s adresser 
aux « orateur*

B1L0DKAI A RENAUD.
Joiu* ■st-Jacque» \f*^ntr«'al 

MARCOTTE FREREH.
24 26 99 En> nnteur*.

Par J. T Hi H et CIK

VENTE .SANS RESERVE
----- DB ------

Meublas de ménage neufs et «le seconde main 
h noa salle». »5 rue Saint Jacques, 

près le carré Victoria.

Mardi et Mercred, 25 et 26 Nov., a 2 p.m.
----- COMPKKMâMT

Ameublement*» de «alon et de diambre k «y»u- 
< b**r. pupitres. caii*e«sa«. è^agerev. i einturee 
a rhoile. n g lampe*, coutellerie et articles 
L»i»que# «n argent, Hofas lit*, r .uehett**» er. 
fer et berce» u*. articles en componition gra­
nitique. poèiede cuiutno et de pacage. usUm 

vaiMclUs. verrerie, tapi», p f 
linge decorpu.oouvrepifdi

IS no
Jari**. mfortabin
«Hiuverture* bu 1 aibam 

Al A»|
s. etc

Miroirs, 
tares a 1 
belle» 
table*

gr«« r - en acier.
de billard**, etc.

de mé

L*« soussignés ont reçu instruction de 
dan»e James Met rua»ly de vendre a »i i 
dence.

No 19 RUE HTE FAMILLE
Mardi matin, lo 25 de Novembre

Tous ses (‘•legant* meublas et effets 
nage

—COUf’VtBNATfT
Grand piano carré 8‘cintvav. un «nlsndide 

in-trumenf. « audciabi • e rry’utnj 
H lumière») deux miroir» de chemine» 
glace anglelso. tapis Wilton, arueuhl* 
trient » d» salon, différente» « ba ses «1» 
fantaisie et autres, cabinet» ‘■plondlde 
boite» h musique, bric* brac p ir, u * 
à l’huile et à leau. dossins t ur Allan et 
4 d»«m. \ «»gt. K r- ighoT. C e oenm.n 
aurres artiste*. »>clJes gravure» i 
« ia .

Ameubl'-mr ftt de snI1««A h manger on noyer 
noir, anapés. sf*fas. faut» uiK bureaux 
garde r«>be*, Joli- ameublementa de sa)'<n par 
i hornson. bibliothèque», pnpifre* tab]»» de 
etfin». table» a écrire et h carte*, patères 

rbai-e <!e passage, fai

consignation considérable de vase*,froareaax 
pH'ronal ef un lot de meubles de ménage trop 
long à éiiumer^t.

J. TIOH & CIK,
Kn<*ant« un.

Par RAF et DOS SELL Y

lipande vente sans réserve
- DE -

Fonrmrea, Uablllements oonfeotlonnOs 
et Sous vêtements T wood s ot Coating*

« passage, tant* da pss taqe et d’a* 
ner. n»g* de Turquie, nortieres. fable dr 

b.l.ard fait • sur commando par Nightingale 
queues, bille» a ♦•erMoiro*. e;e.t p.^rtrai'» d.. 
eport.

AtTSSI—
lançon tenu de ia «m laine, garde-manger, etc..

Prevue tou* le* article» ont Oté 
Thuuip»>n. fait* par

1S 9

Vente à DIX heure*.
M HIC K; ^ f IR, 

------ -- Fncnntour*.

Dan« U faillite !»
Francis^ Charle» 811» iMjk, agent, d» la Cité da 

Montreal.
H o*t ordonné aux cr^anoier* d» la dite foi! 

llte de c«>n . sraitre devant un de# Juge» de ]» 
dite Cour Supérieur* an greffe le» faillite*, 
au p* a «de lu»t4c«.a Viontreal.ls rlngbaotifié 

r t à dis n# *s d# 
l'avant midi, j»oiir d«'nn< r leur avis sur la n«> 
mination d*un « «ira’/» r au* bien* d# la dit»* 
fa UtUi et »ur toute» autres mstièreeqm pour 
raient leur être |eg»|»rnent sourmaee.

Mon triai, !W Novembre lâPn.
IL CXjLJLARD.

19—4 GtvutéProtooa taira.

Enoantanrs do la Rotno

VENTE D UN CHEVAL RAI, âgé. tr*
3 1 g«nt. très gentil vous harnais ou

Rock a way de 1 «to dernior 
Gladstone dog Cart

Sleigh de famille
„ . e .. voiture d hiver.Harnal* Srl a. *

Robe» an onr* noir.
Robvsen bceiif musqtid

«t Peau* do Suffis, «te. ato.

I/e» souesigné» ou» ree'i Instruction de# 
ex4«*tii>fjr» J» la surreesioa de feu Jamee 
M« < ready. Ecr. de r«nrtre tout le contenu 
de I écurie et de» hangar», au

No. 10 RI E TE FAMILLE

Mardi âpre* midi r Novembra 
90 hra p m

A 9

„ M. RICK A* CIE,
1 —_____-. __ Encan tenr*.

■ ) KH DT Lie n courant, nn i.ortefeullle en
■ cuir brun -ontenant la somme d<* hr, /vo
H Compense » la personne qui ie rem*ttr* su 
No .».*♦• rue Aanguinct jj, |
■ v \R rot i URIJC K F, demande ds la oon-
* ^ ^Péan» le* famlllæ prlr4«. «J odre- 
scr Nu 121 rue Munualm. u _>À

Notisarcm* reçu inetrurtlon de vendre à 
l'encan. MERCREDI «t JKl'DI. 2/, et 27 
NGV iûMBRE, a notre rnagoMn, N*»* 24i et
4 rue SW a -lue» «m gr >d assortiment «a 

r.*.-omprenant robes «le fantai»i«^ pourvoi- 
mrc». en b«euf tn'i» ju<. p* au de bufiir. sn»| 
vison, loutre, mouton «le Perse et <-pMX»nm‘ 
gilet* de dame* et p r:« «»u» d b* mm»- en 
maotons «le Perse. Chat Sauvag.*. bi*o » 
castor or #«**1. gantelet*, ni.tr.t-»*.» «dfCq 
laire». collerette» e» velonr» «loublée» ,«n 
fourrure « obtant enr!r«gi »20n. casque» pour 
homme» « n veritable m tutoo de Peree (outré 
Vison et rn- uton gris.

HI0 n«r«b*-*us gr imleurs assortie».
95 douzaine# «le **orp# et raie<y,ail 

homme».
75 habtllement* pour hommee et petite gar

çon#
12«l«»ur.aine# de mouchoir» de s.>j*
Aussi, une grande « onsignation d0 tricot* 

et tweeds.
Vente a 2 hra. et 7 iir». p.m,

rak k donnelly,
Kncanteurt.

^ 1 <SrMCNT^

JOHN MURPHY k CIK v«udc.t .!•» man 
«’boas «a |>» Ueterie uotr«- * 85». pour le plus 
grand coois «| l*-» msUivurcs valeurs eu p«*l- 
leleri*. ailes die*

JGHN Ml RJ’HV \ CIE.
JOHN Ml KPHY k CIK vend cat d./ju- 

P°as su Ume tricote» a 4b . lous i.os .uimnis 
’'oat udtafilee au pn* «lu gr**.

JOHN Ml KPHY .V CIE.

JOHN MCRPIIY A CIK voudeii'4ae vat- 
tes en laine ••« ardlgan" 5*. Aucune autre 
laslson vous otfreat de telle valeur.

JOHN MURPHY k OIE.

i:,1 taT*.,;
*t#i»s sa *.'tiua ],r drAlatUiua ."U11, Mok

Theatre: - -
. oyal

«. rés mld| » .* hsui«s. ^>1^. 4 ^l*
Ia fame'iss pogui*

-----ug
utirl* •'ll* •uU*

•au r. jacke
-A"r,:n:s -

1 n» d a^luiuuMoii i • e, 4, ‘*rt'v*.«le. « l'v «air». - Mge»rsa?
« an su tbsâlns de fl a.m ^ 
r- main# suuanta . I h* 

butioeqac
•J» am»raaHt <l ln

>+4*4
Par uurr* FHAHÏÏT'—

OHAXD

Assortiment d’AnieubleDieots
D» HAU»NI»ECHAMBl«WAC0i;0B,. 
neufs et dorrasloa. platxaj ran,.
^*él« » .le passage e» de rub.l t.

Graade venu» régulière habdoma* * 
nos salies. 920 rue «ait,! jm< Vi, * 1“r# 4

Vendredi matin, la 98 courant

l*_5 DtFV *
11 1 n . 4-*icac.teura>

Chevaux do route et de tmaj
C nn-l asHortintent des'ejgh# neufs 

•cv.)-.,.*, mams, peaux ■ a ours n.dr et 
bonnes rubea hamam ..tuple ci doai 1,
bn*ics. «te.

Grande vente régulL-i** bèbdor 
DM salles Stf et M ru- m JkCqu 
apr vmidl 25 courant 49.90 heures.

DUFF R KH A*
18—9

sdâirs 4 
**< uisrfll

EK,
______ Enranteura

D'IMMEUBLES”
- r»* —

AUTORITÉ (le JUSTICE
las liniiK'i;t->- 

M**D >naJ«l. épicier ♦ 
ls* eitfariis mineur» 
feu* Paint* Marion mnips 
* «-«i- r sont propnét.ur«^

i-'anfs dont M !i.r^ 
' k « .......M *•*
*'»US «il • et"f': •nan»*, f «j

épouse d»*
du. .*« a,t.,,j- :.u Vb.sVaut 
risM*ur, «iti .N,, i^n rr.f, Ilti ....Jl r.en<h*- 
.lu v..uire ....... , !»

' *•* **»" •'"on. ,lc vent, I, .
-. sa* «ur :
rc lot- de terre sit-iés

root par ia 
Ms. h

non e
s^
conte 
gau;
quatn 
an*' u 
coin «n 
quant

tnquante-i 
rj <\«*» .ts?

cal, bornes un
iaut « «>nt pieds ,2.J- p 

> • t et
•/r plod
>*. plus ou moins, et 

étant !< • nutn- -< 
"butt, tr*»i# rent ci 

x et 
35rt e

iv . j9 
rue F .-tsf 

n d» 1st• r-. l-i q isrrr :i|t.
•• .et: .

• -* et < * ,u&4|
,r°lr • rit «•!#. 

nqt. «cpr. trou
Ooc mt < . ..qniurts,

! •*' m «•» an •*» 1 A*^ . .. 1.2 
et. o, .,v : !i, munti .nné. ' ,l1
qtie le droit de m«/ope»i»e/é •1st "
«IM ir« «lu CG, .Wd-kM «lu i, t »ro). n4.. 
ce.;, en pr.*n,.« r : tj ,JU . j .... . M/ g

1 our plu*, smt>las d^tai - gadre -, ^

v,.-. arg 
c rr:’’: rt 4

*#er â
O. CREPEAU. Notaire,

^5- rue balnt-Jaeqtisf.
24 25 nor. 1 9 9 10 déc*.

Aqueduc de MpiiwîI
IV Ml —IONS CA.

( HETkLs sdre*sv»g s» 
»onsslgn« e* portant la mrntiot 

rlr’ «Ion pour traîneaux,* 
*cror • racne» au bureau du Greffier «1» la 
Cité Jusque MARDI MIDI, le J d «nbi* 
P ■* ;v n. pour d***’* voitures pour îr>.n«por 
ter ia» chaudières dontae sert lr fiépartrmeat 
pour dégeler ie» l^roes-fontAinea 

On peut voir le p »n et l«>s devis à l offlcsd* 
Mirintendanr.

I, mit.* do * tu nes’o' ,/e j » a'-rcp;ef 
ia plus !»»•«♦• ni aucuns de» soumissioT.*

Par ordre

D D M«CONNELL, 
Surintendant 1 Aqjsdoe

Horei i«B Ville.
Montréal. 21 Nov too G3-1

POUR $211.00

Quelquo» nuuvexnx pâ« 

Iront de HEHVICE8 A 

DINKK bq prix cl-dt**8fl 

Valeur «péciale. Semi- 

porcelaine. 117 morceanx. 

cMxr.

W I L E Y
1803 rue Notre Dame

19-1

Par MARCOTTE BROS.

VENTE pour le COMMERCE
Mercredi et Jeudi, *es 26 et 27 

novembre courant
Nous rendrons 4 n«»e «ailes, P6 rue Saint J*.- 
Que*, «n grand a»»«*rtlrnrni «le mar- han«1i#«># 
e4«'be*. bearer*, tweeds. «Irai»#, fo'iinrds. iu 
dienrie», m«m'iioire, «■oli«-;>*, «-rava:*», ( «.rri# 
et raterons napp » Mirriattrs. «•«Miiie’maln# 
prélarie. ranof s «nouton d«' Perse, <w»«|«ihi «ri 
s-al. ♦ n Imitatlnn et en drap, «me grande 

uantité de «iaquea de toutes '♦•.rtes. #Tr. eut 
1. un fonds «ie ken<|uerout«. liàr«les de 

ofjnfertion, chaussur « et, mar< hnndi»o« as
t«gties

Vente «an* réserve « t en lofs convenable#
au commerce.

Vente a 10 heure# a.m. cho«jue jour.

qua
AUI

19 3
MAROJTTK RROS,

En«*tntour#.

VENTE POUR LE COMMERCE

( Ijujuos H ( hiiiissuros
Au No 4^ me Et Jaogne*

JEUDI. LK 97 NOVKMRHK COURANT 
900 oalseaetmitatioa eandab# pour h«.u

CETTE SEMAINE

orratftA Mt*

MARCHÉS

150 
900
4Jbool»»a#. unl«*. «loub en fianallu, 
H5 ImltatltiTt «an.ialrs •

O “ nnlee
n 1 * unltatjon «anda'e»
•0 " crvKjuet '*
n ** «mies ••
*1 ” «mit earidalea
* m Cf'KJiet *•
^ **.. ' ha»ir.*.ipag oaeorLir# «

dl#e* généfalga,
lyv tent «era vendu »an# ré »ervi 

v ENTE à 10 heure# a M
march/ttk ht

e*
femme*niieti* «
homrtina44
feinr«vs

fillette*

t mi»rrtian 

et en lot*

Sous-Vêtements, 

BAS, 

Flanelles, 

COUVERTES 

et Etoft’c*skRokes

I8B3 et 'BBS

RU K NÜTEE-DANI

■ .. ki.vauu «ra ts-t

X.XXSTX-'*3

'tl'
COTL
deC
oha[

fem 
arc 

llqu< 
«last 

Al.

P,t
par i
y*' •

mi

bo
tio

ra


